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Hubert Troestler, linguiste 



Preface 



Saluons 1' indefectible ardeur de Francoise 
Marois qui, depuis des annees, fait la 
defense et la promotion de la feminisation du 
discours. Feminisation? Ne s'agit-il pas 
plutot de desexisation au sens de l'egalite 
linguistique ! 

lies recherches de Francoise Marois sont bien 
documentees et reposent, notamment, sur les 
travaux de 1' Office de la langue francaise et 
du Conseil du statut de la f emme . Elles 
ajoutent un eclairage a un debat qui a ses 
partisans et par tisanes , mais egalement ses 
detracteurs et detractrices , un debat qui , 
indeniablement, fera en sorte que la langue 
refletera 1' evolution des relations humaines 
et de la realite sociale. 



Certes avant-gardiste dans certaines de ses 
positions, Francoise Marois a le merite 
d'oser. 





Hubert Troestler 

officii: de la langue francaisf. 
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Premiere conseillere muni- 
pale a etre mariee au 
Canada. .(Dolbeau,- -196.3-1966) 
et aussi premiere franco- 
phone a etre courtiere 
agreee en assurances au 
Canada (1976). 

Elle a aussi ete enseignan- 
te et fonda trice de son 
propre bureau d ! assurances 
sous le nom de son epoux, 
M. Thaddee Marois en 1945. 



V _ 



Anne-Marie Dionne, echevine. 



A ma mere Anne-Marie Dionne 
dont 1 ( ceuvre humaniste 
a valeur d'eternite. 




Je tiens a remercier tout particulierement 
toutes mes amies et tous mes amis de leur appui 
dans ma recherche sur la feminisation au cours 
des douze dernieres annees ainsi que mes eleves 
du college Glendon (Universite York) . 

Celine Desjardins (Dolbeau) David Simard (Dolbeau) 
Annie Bourret (Vancouver) Dominique Boivin (Mtl) 
Denise Chenier (Aylmer) Hubert Troestler (Mtl) 
Monique Bisson (Hull) Pierre Leon (Toronto) 
Ina Motoi (Toronto) Ralph Hodgson (Hull) 



Une reconnaissance speciale a ma directrice 
de recherche, madame Marta Anadon de l 1 Universite 
du Quebec a. Chicoutimi ainsi qu 1 a. Christian 
Tremblay , un ami et aussi un eleve-chercheur . 

La collaboration precieuse de l'Ecole Sainte- 
Lucie-d'Albanel ainsi que celle de la Polyvalente 
Normandin ont permis de recueillir les donnees ne- 
cessairesa 1'analyse du discours et du contenu que 
presente le Tome I. 

Ces trois tomes ont ete lances dans le cadre 
du Colloque international sur la recherche franco- 
phone a 1 'Universite Laval en 1996 . 



Francoise Marois, M. Ed., B. Trad. 
Feminolinguiste 



TABLEAU SYNOPTIOUE PAR DOMAINE 
vers des valeurs egalitaires . 



CONTRACEPTIF 


CULTUREL 


DOMESTIQUE 


Responsabilisation partagee 


Creation mixte 


Partage des taches 


ECONOMIQUE 


ENVIRONNEMENTAL 


FAMILIAL 


Equite salariale 


Ecofeminisme 


Monoparentalite 


FEMINOLINGUISTIQUE 


GRAMMATICAL 


HISTORIQUE 


Collectif mixte «illes» 


Le nombre sur le genre. 


Vision egalitaire 


(Fran9oise Marois, 1994) 1 


(Francoise Marois, 1987) 2 




INDIVIDUEL 


JURIDIQUE 


LINGUISTIQUE 


Egalite, partage 


Partage du patrimoine 
(07/89 : Quebec) 


Feminisation 
(Marina Yaguello, 1978) 


LITTERAIRE 


MATRIMONIAL 


PEDAGOGIQUE 


Sexuation du sujet 
(Therese Moreau, 1 994) 


Nom feminin de naissance 
(04/81 : Quebec) 


L'eleve, une personne. 
Fugitt/Rogers 


PHILOSOPHIQUE 


PHYSIQUE 


POLITIQUE 


Feminisme, matriarcat 


Prix Nobel, 1903 


Droit de vote feminin 




(Marie Sklodowska Curie) 


(1940: Quebec) 


RELIGIEUX 


SCIENTIFIQUE 


SOCIOLOGIQUE 


Spiritualite 


Uranus par occultation 


Emplois non traditionnels 


(1929 : la femme/une personne) 


(Caroline Hershel, 1750-1848) 





Source : Vers I'egalite linguistique, tableau apres les Remerciements, Editions Fran^oise Marois, 
Albanel, 1996. 



•Vers I'egalite linguistique, Tome II, «La feminisation comme outil d'application pedagogique», 
Editions Francoise Marois , Albanel, 1994, Introduction. 



2 De Grevisse a Marois, revue Rauque, Editions Prise de Parole, Sudbury, 1987, p. 89-95. 



LA FEMINOLINGuTSTIQPE (communication Libre) 



presentee dans le cadre du colloque international 

sur la recherche feministe en f rancophonie , 1996- 

Universite Laval, ^Quebec. 

Ouvrage : Vers 1 egalite Unguis tique . 

Au trice : Francoise Marois. 



A l'approche de l'an 2000, la femme 
occupe de plus en plus la sphere 
publique apres avoir ete pendant 
longtemps confinee a. l'espace domes- 
tique. 

Le feminisme etant «une doctrine 
qui preconise 1'extension des 
droits, du role de la femme dans 
la societe* (Petit Robert, 1991), 
la femme voit progressivement 
s f elargir ses droits et son role 
de citoyenne. 

Au plan economique, elle veut 
1 ' equite salariale ; au plan 
politique, elle veut partager le 
pouvoir ; au plan familial , elle 
choisit la monoparentalite; au plan 
matrimonial, elle porte son nom 
de naissance; au plan sociologique, 
elle opte pour des metiers non 
traditionnels . Quant au plan 
linguistique, elle enseigne encore 
que «le masculin l 1 emporte sur le 
feminin» au primaire. 
La philosophie grammaticale 
actuelle reste encore reticente 
a feminiser sur tout quand il s'agit 
des titres de fonction. Ex. Profes- 
seure, ecrivaine, chercheuse. 
La recherche sur la feminisation 
est. lente, difficile, non subven- 
tionnee et assumee par les f emmes . 



Chercheuse linguistique, Ftangoi- 
se Marois nous propose une 
approche f eminolinguistique avec 
la creation du collectif mixte 
filles* 1 , un tableau de regies 
generales en feminisation 2 , 
un nouveau paradigme grammatical 
soit le «nombre sur le genre*. 
Elle nous presente quatre (4) 
rapports de recherche dont les 
fondements ^ grammaticaux femi- 
nisants annoncent l 1 emergence 
d'une ecriture contemporaine 
feminisante (Marina Yaguello, 
1981) 5 dans le Tome I. 
Le Tome II ° est un projet 
pedagogique qui encourage la 
production litteraire et la 
publication de testes feminises. 
Quant au Tome HI ', ce dernier 
ouvrage denonce le sexisme comme 

o 

apprentissage scolaire par 
le biais de trente et une (31) 
matieres academiques (Therese 
Moreau, 1994). Nous y retrouvons 
aussi du materiel de creation 
afin d ! illustrer la pensee de 
cette recherche ou la dimension 
feminine exige une visibilite. 
Ce dossier d'actualite sur la 
feminisation appelle une vision 
du tnonde au nom du matrimoine 



vers 1'egalite linguistique. 
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QUELQUES NEOLOGISMES 



Collectif mixte «illes» 



Collectif unifie «ille» 



Doublet generique 



Doublet elide 



Principe binaire 
de f eminisation 



pronom personnel a la troisieme personne du 
pluriel qui s' utilise afin d 1 assurer la represen- 
tativite feminine d'un couple ou d'un groupe mix- 
te forme de deux personnes ou plus. 
Ex. (La guerriere et le guerrier) Illes parlent. 

pronom personnel a la troisieme personne du singu- 
lier qui s' utilise en unifiant deux sujets tout 
en referant indif fer eminent a 1'un ou I 1 autre sexe. 
Ex. (La chasseresse ou le chasseur). Ille combat. 

groupe de deux mots ou sont respectivement repre- 
sents les deux genres soit le feminin et le mas- 
culin. 
Ex. Les paysannes et les paysans 

groupe de deux mots ou sont represented les deux 

genres soit le feminin et le masculin, mais de 

maniere a abreger le genre feminin par un trait 

d' union au singulier ou deux traits d' union au 

pluriel. 

Ex . Pays an— ne/ pays an-ne-s 

principe de feminisation ou un texte est presente 
tout au masculin et ou le texte qui suit est fe- 
minise au plan des substantifs et des adjectifs. 
Ex . Texte 1 : pantins , temps , sang , feu , enf ante . 

Texte 2 : poupees , heures } seve , f lammes , enf antee . 

Note : ou inversement par sexuation du sujet. 



Elle 



STSTEME BINAIRE DE FEMINISATION 



II 



Illes : collectif mixte 
Ille : collectif unifie 



Doublet generique 
Doublet elide 

Principe binaire de feminisation 



les paysannes et les paysans 
les paysan-ne-s 

texte alternativement 
masculin et feminin ou 
inversement. 



LA FEMINISATION, UNE REALITE* SOCIOLINGUTSTiQUE (UQAC, 1995) 



Le premier volet de cette recherche faisait la retrospective des divers 
ouvrages contemporains qui traltent de la feminisation. En effet, divers 
tableaux de feminisation illustreut les differentes approches femijiisantes 
qu ont adoptees certains organismes officiels a ce sujet dont l'Office de la 
langue francaise, le ministere de 1' Education et le Conseil consultatif 
canadien sur la condition feminine. 

Ces tableaux de feminisation nous ont servi a en orienter 1' analyse 
grammatical. Nous avons elabore des instruments de lecture permettant de tire- 
certaines conclusions sur les textes qu'offrent les bibliotheques scolaires 
a nos jeunes fxlles au primaire et au secondaire. Gette analyse grammatical 
du aiscours quant a son aspect sexiste du message a surtout fait l'objet de 
notre etude. Elle a ete completee par une analyse du contenu. 

Afin de mieux faire comprendre I 1 importance d'appliquer certaines techniques 
oe feminisation, nous avons favorise 1'emploi de quelques Drincipes de 
feminisation en contexte createur. De cette experience a " decoule la 
publication de Nouvelles nouvelles, recueil de nouvelles ecrit par un jeune 
eleve, David Simard, dans lequel nous retrouvons I'emploi du collectif mixte 
<illest. Ge dernier principe est un pronom personnel de la croisieme personne 
du plunel qui s 1 utilise afin d'assurer la representative feminine d'un 
couple ou d un groupe mixte forme de deux personnes et plus. 

Enfin, nous avons 1' intention de montrer que la feminisation de la langue est 
non seulement un principe theorique de la sociolinguistique, mais une realite 
concrete. 

Nous presenterons le resume de certains ouvrages qui abondent en ce sens et 
ferons connaitre nos decouvertes a un groupe etudiant. Nous les encouragerons 
a ecrxre une langue contemporaine socioculturelle. Nous leur fournirons auss- 
la^ liste de documents authentiques qui illustreront les connaissances 
theonques et pratiques sur le sujet. Certaines activites liees directement 
a cet apprentissage feminisant feront l'objet de notre enseignement en 
contexte reel. 
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I. 



INTRODUCTION 



Malgre l'avancement de la recherche en feminisation linguistique, ce phe- 
nomene sociolinguistique semble rester un sujet «tabou». 

Les Droits de la personne qui font partout dans le raonde la promotion de 
l'egalite entre les fennnes et les hommes, donnent aux femmes ce qu'elles reven- 
diquent depuis des siecles : la citoyennete, le droit de vote, l'egalite sala- 
riale, le droit a l'integrite physique, a la scolarisation superieure. 

Ce travail de recherche aborde par le support d'un ouvrage pionnier en 
francophonie Pour une education epicene de 1'autrice Therese MoreaJ* (1994) , 
plus d'une trentaine de matieres academiques enseignees dans les ecoies . 

Ce document-cle en cette fin du vingtieme siecle denonce le fait que 
le sexisme est un apprentissage scolaixe au meme titre que les autres matieres 
et que l'ecole est une mini-societe ou. se retrouvent encourages des compor- 
tements qui perpetuent la hierarchisation entre les deux sexes. 

La liste des grands noms feminins qui ont marque l'histoire de 
l f humanite nous apprennent que la contribution feminine a existe et existe 
dans tous les domaines de l'activite humaine qu'elle soit scientif ique, 
politique, litteraire, artistique oil historique. 

D'ailleurs, la f eminisation de la langue est le critere qui permet de 
mesurer la presence et le degre d'evolution d'une societe quant a l'egalite 
des sexes. Ce dernier facteur assurant 1' application de valeurs democratiques. 

Ce travail a pour but principal d'amener la preuve que la f eminisation 
est un domaine ou creativite et innovation sont possibles. 

D'ailleurs, nous le verrons en cours d' analyse, les eleves masculins 
qui se sont inscrits a. ce cours d'ecriture experimentale ont fait la decou- 
verte interessante de principes fondamentaux en termes de f eminisation. 

Je citerai entre autres le principe binaire de feminisation qui consiste 
a produire un texte ou la sexuation du sujet amene l'auteur ou «l'autrice» 
a. feminiser ou a masculiniser les substantifs et ce qui s'y rapporte. 

Cette nouvelle approche feminisante cree des transferts semantiques 
(sens) tres interessants aux plans symbolique et poetique. 



2. 



INTRODUCTION 



Ce meme eleve a aussi applique le collectif mixte «illes» et en a 
elargi 1' utilisation pour en faire ce que j'ai appele le collectif unifie 
€ille> au singulier toujours a. la troisieme personne. 

Le collectif mixte «illes» assure la representativite feminine dans 
un couple ou groupe mixte (Ex. La guerriere et le guerrier : illes parlent) . 

Tandis qu'avec le collectif unifie «ille», cet eleve en est venu a 
s'en servir pour unifier les sujets en referant indif feremment a l'un ou 
l'autre (Ex. La chasseresse ou le chasseur : ille combat). 

Dans le premier cas, les sujets s ' additionnent pour donner la marque 
du pluriel a tout, ce qui s'y rapporte (verbe et adjectif s. . .) et la forme 
du singulier a tout ce qui s f y rapporte (verbe et adjectifs. . .) dans le 
deuxieme cas ou les sujets s'unifient et se differencient en meme temps. 

La feminisation, une realite sociolinguistique vise l'egalite linguis- 
tique entre les sexes. 

Ce travail de recherche reste embryonnaire puisqu'il ne couvre qu'une 
partie des possibles a realiser en termes de feminisation. 

«Le langage n'est pas neutre» comme le dit si hieu Therese Moreau, 
(1991J) autrice du livre portant le meme titre. 

De son cote, Marina Yaguello (1978) affirme que «la langue est un 
systeme symbolique engage dans des rapports sociaux.» 



II. DESCRIPTION DE COURS 



Demarche pedagogique (Annexe I) 

Chaque eleve recoit l 1 article de journal (document I) qui annoncait la 
formation d'un groupe en ecriture experimentale ainsi que le syllabus pre- 
sentant les objectifs du cours (document II). 

Chaque eleve fera la lecture du materiel de formation La feminisation 
comme instrument d'analyse sociolinguistique ( Mar o is , 1994) et La feminisa- 
tion comme phenomene sociolinguistique (idem) afin d'en preparer un resume 
de lecture a. partir d'un resume-type (document III). Cet exercice d'ecritu- 
re permettra a. chaque eleve d'integrer 1'approche feminisante que veut leur 
faire appliquer l'animatrice-ressource en contexte createur. 
A. Materiel de lecture 

1. De Grevisse a Marois (Marois, 1987) tire de La feminisation comme 
phenomene sociolinguistique. 

2. La feminisation comme instrument d 1 analyse sociolinguistique. 

3. Pour une education epicene, Therese Moreau (1994). 

Les deux premiers documents permettront aux eleves de se familiariser 
avec les divers tableaux de feminisation dont celui de 1 ' Office de la 
langue francaise au Quebec (OLF) . 

Le dernier volume est un ouvrage pionnier en f rancophonie. C'est un 
guide de redaction et de ressources pour documents scolaires s'adressant 
aussi bien aux filles qu'aux garcons. II a ete produit dans le cadre d'une 
aide a. l'enseignement et a la redaction non sexiste. 

L'auteur (autrice) fait 1' analyse de trente et une (31) matieres 
academiques que nous vous presentons sous forme de tableaux abreges suivis 
d'un tableau synoptique des valeurs sexistes dominantes vers des valeurs 
feministes egalitaires. Puis, une liste des grands noms feminins par 
domaine et enfin, un lexique des denominations feminines en usage en Suisse 
(Annexe II) . 

Apres avoir pris connaissance de tous ces documents, les eleves ont 
recu suffisamment de formation et d' information pour prendre la 
responsabilite de feminiser leur propre materiel de creation. 



DESCRIPTION DE COURS 



B. Materiel de creation (Annexe III) 

1. La berceuse des Marguerite, Alain Dumais (1995) (document VII) 

2. Nouvelles nouvelles, David Simard (1994) (document VIII) 

3. Le chemin de l'EternelJLe, Christian Tremblay (1995) (document IX) 

L'animatrice— ressource reste disponible pour toute documentation liee 
a. la feminisation linguistique. Certains documents recents peuvent s'ajouter 
a. ceux deja. lus a. titre de consultation et de reference. 

C. Materiel de consultation (Annexe IV) 

1. Pour l'amour du francais, Annie Bourret (1991, 1994, 1995) (doc. X) 

2. La langue, le discours et l'egalite, Claude Tatilon (1995) (doc. XI) 

3. Titres et fonctions au femiriin (document XII) 
Le journal Le Point (1994, 1995) 

D. Materiel de reference 

1. Le langage n , est pas neutre, Therese Moreau (1991) 

2 . Dictionnaire f eminin-masculin des professions , des titres et des 
fonctions, Therese Moreau (1991) 

3. Gender in Modern English : The System and Its Uses, Lori Morris (1991) 

4. Vers une education non sexiste, Silvia Ricci-Lempen et Therese Moreau 
(1991) 

5. En ecoutant parler la langue, Marina Yaguello (1991) 

6. Le sexe des mots, Marina Yaguello (1989) 

Ce travail de recherche soutenu par ces divers materiels permettra 
d'en tirer une conclusion signifiante puisqu'il sera elabore en contexte 
createur et deux oeuvres en seront publiees. 

La creativite entrainera la decouverte de nouveaux elements 
feminisants dont nous parlerons en cours d' analyse avec Nouvelles nouvelles 
de David Simard qui a donne naissance a «pommiere» pour une f emme-pommier. 

Quant a. l'oeuvre Le chemin de l'fiternel^JLe de Christian Tremblay ou. 
cet eleve fait un usage singulier du collectif mixte «illes» qui devient 
le collectif unifie fille> dans certains cas. 



A _ MATERIEL DE LECTURE 



Afin de faciliter le reperage des moCs feminises, ceux-ci ont ete ecrits 
en caracteres gras dans la plupart des echantillons produits par les eleves. 

Apres avoir discute, feminise et finalise les deux premiers ouvrages 
de lecture, le groupe a ete appele a. lire Pour une education epicene publie 
par l'auteure (autrice) Therese Moreau. 

Nous vous en presentons ici un resume de lecture. 

3. Pour une education epicene, Therese Moreau (1994). 

Au depart, l'auteure applique 1'utilisation Suisse du feminin «autrice» 
que nous adopterons tout au long de ce resume. 

Elle declare que la recherche feministe est interdisciplinaire et qu'a 
ce titr.e, la recherche non sexiste est en pleine expansion. 

Pour elle, l'ecole est un «miroir social)), une mini-societe ou se 
retrouvent toutes les valeurs dominant es de notre culture dont la 
hierarchisation des sexes. L'ecole supporte une vision unidimensionnelle 
du monde ou le modele masculin est universalise et le modele feminin est 
deviant puisque non-masculin. Les filles parviennent au succes grace a leur 
travail et a la chance tandis que les garcons reussissent a. cause de leurs 
dons et de leur intelligence. Elle denonce cet etat de fait puisque l'ecole 
est agente de socialisation et un milieu de vie ou le sexisme est devenu 
un apprentissage. 

D'apres le Petit Robert, le sexisme est une «attitude de discrimina- 
tion a l'egard du sexe feminin)). 

«C'est une attitude qui deprecie, exclut, sous-represente les femmes 
sur la base de leur sexe.)) 

Le sexisme se manifeste sous plusieurs formes selon les pays et les 
epoques. 
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POUR DNE EDUCATION EPICENE 



Elle aborde aussi les stereotypes et leur apprentissage dans les livres 
scolaires. Dans toutes les langues, les enfants apprennent que la premiere 
vertu et que la principale preoccupation des femmes est leur beaute, que le 
mariage est la seule veritable carriere pour les femmes. 

Dans presque tous les manuels scolaires, on ne retrouve ni femme celi- 
bataire, ni. mere celibataire, ni pere au foyer non plus. 



Manuels scolaires 
et 
stereotypes 



Fille/ femme 

Definies en rapport aux hommes, 
soit fille, epouse, tante, soeur. 

Quant itativement : sous-representee 

Fonctions affectives et educatives 
effacees par les taches raenageres 

Inf eriorisee, subalterne 
Role maternel : universalise 
Qualitativement : maltraitee 
Sphere privee et domestique 
Mere au foyer 



Garcon/homme 

Definis selon leur nom propre, 
leur profession: boulanger... 

Quantitativement : sur-represente 

Fonctions paternelles, familiales 
et taches menageres meprisees 

Dominant , dominat eur 
Role paternel : dedaigne 
Qualitativement : venere 
Sphere publique et politique 
Pere pourvoyeur 



L'au trice tire une conclusion de tous ces livres scolaires ou sont 
celebres les stereotypes les plus archa'iques : «Des ouvrages dont les normes 
sont une famille comprenant un pere au travail, une mere aux fourneaux, un 
fils aine capable et debrouillard et une petite fille pleurnicheuse». ^ 

Toute cette litterature scolaire ignore la realite des families 
monoparentales, divorcees et reconstitutes, multiraciales et pluriculturelles, 



8. 



POUR UNE EDUCATION EPICENE 



Education non sexist e 

Plusieurs pays travaillent a desexiser la langue afin d 1 assurer la 
visibility des femmes et leur non-discrimination dans les manuels scolaires. 
La Belgique a fait emettre un decret du Conseil de la Communaute francaise 
le 21 juin 1993 afin de denoncer toute image stereotypee dans les manuels 
scolaires au Primaire. 

En France, 1'association «Pour une education non sexiste» a fait la 
promotion d'un materiel ou I 1 on retrouve grilles d 1 analyse et 
recommandations afin de favoriser la publication d'ouvrages non sexistes. 

Au Quebec, la creation d'un Conseil du statut de la femme a permis au 
systeme educatif de changer et au ministere de 1' Education de monter un 
programme d' approbation des manuels scolaires selon une grille d' analyse que 
vous pouvez consulter a la page suivante. 

En Suisse, le Conseil d f £tat veille a ce que l'action, 1' intelligence, 
1' esprit d*independance et la maitrise du monde exterieur ne soient pas 
l'apanage exclusif des personnages masculins. On encourage aussi l'elar- 
gissement des roles maternels et paternels au-dela de 1' aspect economique 
pour le pere et au-dela de 1'aspect educatif et affectif pour la mere. 

Conseils pratiques de redaction 

Pour qu'un manuel scolaire ou un document pedagogique ne soit pas 
sexiste, il faut que les deux sexes soient equitablement representes : 

- Analyse quantitative : permet de savoir numeriquement le nombre 
d' occurences f eminines et masculines; 

- Analyse qualitative : comprend la description physique, psycholo- 
gique, sociale et prof essionnelle; 

Les deux premieres portant sur le texte et la presentation. 

- Analyse du langage : permet de savoir si les formes grammaticales 
feminines et masculines sont presentes lorsqu'il s'agit d'etres humains. 
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10. 



pour une Education £picene 



Un manuel ou un document non sexiste presente un monde mixte et pluriel 
ou les roles domestiques et professionals sont equitablement repartis, ou 
les traits de caractere, negatifs ou positifs, sont equitablement distribues 
entre les deux sexes, ou les etres humains sont des personnes a part entiere, 
ou l'on presente differents types familiaux a. partir des families elargies 
aux families monoparentales puisqu'il n'existe pas de modele universel. 

La grille d 1 analyse de la page 9 vous permet d'inscrire le sexe des 
personnages, leur denomination (Madame, Monsieur, Docteur...), leurs 
activites (papa lave la vaisselle, maman conduit la voiture) , leurs 
comportements (elle joue au ballon, il reve), leur statut socioprofessionnel 
(mere de, neveu, pere au foyer, celibataire, femme d'affaires). 

Quant aux illustrations, photographies et caricatures, elles doivent 
refleter une realite plurielle selon les normes canadiennes etablies en 
matiere de quotas : pas plus de 60 % pour un sexe, pas moins de 40 % pour 
l f autre sexe. 

On. Xangage noh sexiste 

Puisque les femmes sont encore ignorees au niveau Unguis tique : les 
deux sexes doivent etre visibles a l'ecrit en appliquant le feminin et le 
masculin de maniere equilibree. 

Les metiers, fonctions honorif iques, grades et titres seront feminises: 
artisane, senatrice, presidente, baronne. En education civique, on parlera 
de citoyennes et citoyens, de maire et mairesse. En histoire, on citera 
reines et regents, conseillers et conseilleres. 

On ne parlera plus d'hommes ou de l'Homme, mais de femmes et d * honnaes , de 
l'humanite, d'etres humains, de personnes, des Droits de la personne- 

On utilisera des termes generiques :■ le personnel enseignant, 
administratif , les eleves, le corps etudxant. 
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POUR UNE EDUCATION EPICENE 



Mise en garde 

Les parentheses sont a rejeter pour toute terminaison feminine. En 
rhetorique, les parentheses indiquent le caractere secondaire de leur contenu 
et les barres obliques ont une signification d 1 exclusion. 

Dans un document scolaire, des formes telles que educateur/ trice sont 
inadmissibles . 

Quant a 1' accord des adjectifs ou des participes, il se fait avec le 
substantif le plus pres. 

Ex. Les vendeurs et les vendeuses sont competentes. (Maurice Grevisse, 
Le Bon Usage, Paris, Gembloux, Duculot, 1964, 8 e edition). 

La forme «ils» est a. eviter au pluriel et est remplacee par «elle et 
il», «chacun-e», «toutes et tous», etc. 

Une langue evolue avec la societe et la linguistique historique nous 
apprend que les femmes ne furent pas toujours occultees comme elles le sont 
au XX e siecle : «L' entree des femmes dans la citoyennete entraine des 
changements dans 1* usage. » -* 

Feminisation et Academie frangaise 

L'Academie frangaise assume un role de reference, mais n'a jamais eu 
le role de codif icatrice linguistique. 

La revolution linguistique s'est faite sans les grammairiens et contre 
eux puisque des ecrivains tels Victor Hugo, Marcel Proust ont ete accables 
par cette meme Academie pour avoir cree de nouveaux mots frangais. 

L'Academie frangaise declare que le genre feminin est discriminatoire 
et qu'il etablit une segregation. 

II est vrai que le feminin vehicule la misogynie et le sexisme 
ordinaires et c'est pourquoi il faut lutter contre cette injustice faite aux 
femmes par la feminisation des metiers. 

«Partout le masculin universel tend a ef facer les femmes». 

Ex. " La majorite des chomeurs sont des chomeuses, les nouveaux pauvres 
sont surtout de nouvelles pauvres. 



12. 



pour une Education Epicene 



I/Academie francaise confond genre grammatical et genre naturel meme quand 
xl s'agit d'etres inanimes renforcissant la hierarchie entre les deux sexes. 

Ce qui a pour ef fet de faire du masculin .un «genre non marque et universels' 
qui exclut toutes les humaines et du feminin un «genre marque» dont la marque 
est privative. En effet, le masculin universel efface le genre feminin. 



Genre feminin 



Genre masculin 



Marque 

Intensif (marque privative) 

Ex. Le village etait desert, 

les hommes etaient partis pecher, 

Finales en «euse» 
Balayeuse : obj et dependant 



Non marque 

Extensif 

Ex. Tous les hommes sont mortels, 
Designe hommes et femmes. 

Finale en «eur» 

Remorqueur : objet independant 



Si nous devons attendre les dictionnaires pour appliquer toute forme de 
feminisation, celui de l'Academie francaise date de 1935 ou l'on retrouve 
1'ideologie du temps : racisme, colonialisme, mepris pour les francophones non 
francais et non francaises, misogynie, absence de nouvelles professions et 
technologies. 

«La feminisation, loin d.' amener la confusion, permet de clarifier la 

Q 

structure grammaticale tout en rendant aux femmes leur visibilite». 

On cessera de lire des articles ou l'on parle ainsi des femmes 
professionnelles : «Le compositeur Germaine Taillefer est morte ce matin)) ou 
«Monique Berlioux, ancien directeur de l'Equipe olympique». 

Nous reproduisons ici les regies de feminisation que propose 1'autrice 
Therese Moreau au nombre de 10. 
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ANALYSE DE CONTENU 



Tel que mentionne plus tot dans la description de cours qui refere au 
materiel de lecture ou nous presentons 1'ouvrage Pour une education epicene de 
l'autrice Therese Moreau (1994), les catalogues qui suivent font ressortir les 
points historiques les plus saillants sur les origines des differentes matieres 
academiques enseignees dans les ecoles. 

Chaque matiere analysee par l'autrice Therese Moreau s'accompagne de 
conseils pratiques que nous avons resumes et ajoutes a la suite par matiere. 

Chacune des bibliographies qui viennent enrichir ce catalogue par domaine 
ne font pas ici 1'objet d'une analyse ou d'une synthese. Pourtant, nous vous 
invitons a les consulter. En effet, elles couvrent les pays dont la contribution 
feminine et dont les repercussions ont marque 1'histoire de 1'humanite depuis 
la nuit des temps jusqu'a nos jours. 

Puis, nous avons .expose les grands noms feminins afin d'illustrer notre 
propos sur 1'histoire feminine dont la visibilite a toujours ete occultee dans 
tous les domaines de l ! activite humaine qu'elle soit artistique, scientifique, 
litteraire, politique ou historique. 

A la suite des catalogues abreges pour chacune des matieres, nous avons 
etabli un tableau synoptique comparatif entre les valeurs sexistes dominan- 
tes se rattachant aux differentes matieres enseignees et les valeurs feministes 
egalitaires visant 1'equilibre entre les univers feminin et masculin. 

Vous serez ainsi a meme de constater toutes les anomalies que genere un 
systeme ou la moitie de la population est exploitante et l 1 autre moitie 
exploitee au nom d'une pseudo-egalite, d'une culture masculine abusive. 

L'autrice Therese Moreau a sur tout mentionne les noms feminins des domaines 
ou l'on a fait croire a 1' absence feminine en sciences et en mathematique par 
exemple alors que bien des femmes scientif iques ont agi comme pionnieres, 
inventrices et obtenu des prix Nobel en taedecine (Gertrude Ellon-Bell, 1988), 
en chimie (Irene Joliot-Curie, 1935) et en physique (Marie Curie, 1903). 

En mathematique, des mathematiciennes nous ont legue leurs decouvertes a 
savoir Gaetane Agnesi qui publia un traite de mathematiques en 1748 et Hypathie 
(370-415) qui decouvrit l'aerometre. 
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ANALYSE DE CONTENU 



Dans le domaine de l'astronomie, des astronomes feminines se sont 
illustrees telles Marie Cunitz (1610-1664) qui publia ses propres tables avec 
Urania Propitia et Caroline Herschel (1750-1848) qui fit la decouverte de 561 
etoiles et de la planete Uranus. 

La f emme a ete bannie du monde religieux, du sacre sous l 1 in j one t ion de ■ 
Saint-Paul qui defendait aux chanteuses l'acces au chant religieux, d'ou 
l'apparition de cette pratique barbare qui a donne les castrats (XVI e s.) sauf 
en France. Ces homines castres assuraient les roles feminins sur scene et la 
production des voix hautes. 

La misogynie et le patriarcat ont participe a 1'elaboration de societes 
ou les puissances masculines ont domine par la force physique (Inquisition, 
chasse aux sorcieres) et ou les puissances feminines ont ete inferiorisees au 
profit du plus fort (Croisade, viol de guerre, ceinture de chastete) . 

C'est pourquoi, en cette fin de XX e s., la moitie de la population mondiale 
que forment les femmes qui assurent 66 % du travail mondial (nourriture, 
vetement, education, sante) essentiel ne recoit que 10 % du revenu mondial et 
ne possede que 1 % de la propriete mondiale. 

Cette injustice mondiale fait 1' objet de nombreuses etudes f eministes et 
est le r-esultat de plusieurs millenaires d' oppression feminine au nom d'une 
vision unidimensionnelle et monosexuelle, ou la difference est per cue comme 
deviante et bien sur, non masculine, done feminine. 

Dans la langue comme ailleurs, les femmes en sont venues a. se vivre 
etrangeres a elles-memes, en dehors d' elles-memes en parlant d'elles et entre 
elles au masculin par l'emploi du «ils» et la masculinisation de leur langue. 

Le fait de porter le nom de leur conjoint les a amenees a perdre leur 
identite individuelle et collective, se rangeant du cote du plus fort, leur mari > 
dont la force repose sur 1" appropriation de la conjointe devenue anonyme. 

Le fait de ne pas etre reconnues dans leurs actions et de ne pas se 
reconnaitre comme personnes humaines ou feminines, les a forcees a. adopter une 
vision du monde qui marginalise et invisibilise leur essentialite. 
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Long temps consider ees comme purement animales a cause de leur biologie 
liee a la grossesse, nous sommes maintenant dotees d'une ame, nous avons droit 
a. la citoyennete et au droit de vote, obtenant ainsi notre statut juridique 
d'etres humains, de personnes humaines, d 1 humaines. 

Exclues de tout pouvoir et de toute possibilite d'acquisition terrienne 
par la loi salique* sauf en cas de naissance royale pour les femmes, nous 
sommes en train de reconstruire un monde qui rehiait notre existence en tant 
que personnes. 

Que ce soit dans la langue, dans la loi, dans la litterature, dans 
l'histoire, dans les arts, en politique, en sciences, nous avons ete declarees 
absentes. 

De 1 ' unisexualite , notre siecle vise 1 ' univer salite par 1 ' implantation 
de valeurs feministes et feminines. De lineaire, notre vision du monde se fait 
circulaire. De deformee, elle sera reformee. Elle se reforme. 

C'est par la reconnaissance de ses propres valeurs que la femme 
accouchera d*un monde nouveau, d'un monde a. Vimage des humaines et des 
humains qui l ! habitent et le construisent ensemble sans discrimination 
sexuelle, sans segregation sexuelle. 

La femme prend sa place en assumant la double identite, le double emploi, 
la double journee de. travail, la double tache parentale ou monoparentalite 
et denonce son statut de sous-citoyenne. 

Elle prend conscience qu ' elle est 1 ' actrice , 1 ' ar tisane d ' un mouvement 
d'egalite et que la soumission est la cause de sa servitude. 



* Corps de lois contenant la regie qui exclut les femmes du droit de 
succession a la terre; cette regie invoquee au XIV e s. pour exclure les 
femmes de la succession a. la couronne de France. (Le Petit Robert, 1991). 
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ANALYSE DE CONTENU 



Pour completer ce resume de lecture, nous avons releve les denominations 
feminines qu'utilise l'autrice Therese Moreau tout au long de son ouvrage. 

Ce lexique comprend plus de cent cinquante (150) noms de metiers, 
fonctions, emplois, grades et titres honorifiques au feminin. 

Ces denominations feminines sont celles en usage presentement en Suisse 
et nous avons juge important de vous les presenter pour enrichir votre propre 
lexique dont le mot «autrice» que nous avons adopte tout au long de ce resume. 

Pour enchainer a. la suite de cette analyse de contenu, nous croyons 
pertinent de faire une courte analyse grammaticale du discours que vehicule 
cet ouvrage pionnier en francophonie et dont 1' inter et porte sur la 
feminisation de la langue dans les documents scolaires. 

ANALYSE GRAMMATICALE DTJ DISCOURS 



L'autrice reste tres coherente au contenu, au message en employant des 
neologismes tels que : autrice (p. 12), matrimoine (p. 149), humaines (p. 55). 

Elle utilise un tres grand nombre de termes generiques par exemple: 
corps enseignant (p. 11) , corps professoral (p. 20) , personnel enseignant (p. 
166) . . . ; de doublets generiques : ceux et celles (p. 9) , enseignants et 
enseignantes (p. 10), directrices et directeurs (p. 11), auteurs et autrices 
(p. 12), femmes et hommes (p. 24), travailleuses et travailleurs (p. 32) — ; 

Dans certains cas, les termes generiques prennent la forme de doublets 
elides : prof essionnel-le-s (p. 12), doctorant-e-s (p. 19), licencie-e-s (p. 19), 
individu-e (p. 27), enseignant-e-s (p. 27), paysan-ne-s (p. 160). Pourtant, 
elle recommande de n'utiliser le trait d 1 union que dans certains cas et 
d' eviter 1 ' utilisation systematique de cette solution riche en symboles . En 
effet, elle est la source de nombreuses erreurs orthographiques et 
d 1 incomprehension meme si elle permet d'alleger le texte. 

L 1 accord de ses adjectifs se fait tantot au plus pres, tantot par le 
trait d'union (enf errae-e-s, p. 48 ) ou par 1'utilisation au long (attentif 
ou attentive, p. 48). Les termes Kfemmes artistes* (p. 69) et «citoyens 
males)) (p. 119) se cotoient afin d'assurer la clarte du contenu, du message. 
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36. 
B. MATERIEL DE CREATION 

Tel que mentionne plus tot dans la description de cours, les eleves 
ont ete appeles a produire leur propre texte de creation afin de mettre en 
application- certains principes et regies de feminisation (Annexe III). 

Afin de faciliter le reperage des elements feminises, ceux-ci 
apparaissent en caracteres gras. 



1. La berceuse des Marguerite, Alain Dumais (1995). Document VII 



I. Orthographe 

L'auteur a adopte l'emploi du pronom collectif mixte «illes» pour assurer 
la visibility feminine des personnages. 

Puis, il a privilegie la terminaison feminisante en ajoutant un «e» fi- 
nal au mot fleures et au mot amoures quand il parle de ses deux filles. 

II. Syntaxe 

Certaines constructions de phrases ont remplace l'adjectif accorde au 
masculin par une tournure differente : «ils etaient differents» a ete rempla- 
ce par Illes decouvrirent leurs differends. 

III. Lexique 

Le mot «humains» a ete remplace par les generiques personnes humaines 
(p. 1) ou encore etres humains (p. 2). 

II a utilise les doublets generiques suivants : 

- Cette maman et ce papa (p. 1) pour remplacer le «ils» du texte original; 

- Chacun et chacune (p. 1) pour parler du papa, de la maman et de ses 
deux filles. 

IV. Grammaire 

L'auteur a fait l'accord des adjectifs au plus pres dans certains cas: 
par exemple, un papa et une maman speciale. Etant accorde au feminin 
singulier, l'adjectif «speciale» cree un transfert semantique (de sens) qui 
fait qu'il refere a l'un des deux noms seulement soit le mot «mere» ici. 

Les adjectifs malheureux (p. 1), unis et heureux (p. 5) gardent l'accord 
au masculin pluriel se rapportant aux mots «parents» et «enfants». 

A noter que le mot «enfant» est un epicene qui change de genre selon le 
determinant qui le precede : un ou une enfant. 
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MATERIEL DE CREATION 



2. Nouvelles nouvelles, David Simard (1994). Document VIII 

I. Or thog raphe 

L'auteur a opte pour 1* application du pronom collectif mixte «illes» dont 
vous trouverez les pages reproduites a 1' annexe m, document VIII. 

Sa frequence d'apparition sur un total de 176 pages est de quinze (15) 
fois pour assurer la visibility des personnages feminins et l'equilibre en 
termes d'egalite linguistiquement parlant. 

II. Syntaxe 

Aucune phrase n'a du etre reformulee de maniere a. devoir en feminiser 
le contenu. L'une des nouvelles porte le titre de La pommiere qui permet 
la sexuation du personnage au feminin : il s'agit d'une f emme-pommier. 

III. Lexique 

C ! est surtout au plan lexical que se sont faits les ajustements 
feminisants : 

- Humaine (p. 45) dont le sujet est le mot «chose». 

- Vieux (p. 51) refere a. la pensee de la personne sujet qui est un honune. 

- Ideale (p. 69) se rapporte a. un sujet feminin. 

- Inquietes (p. 80) prend le genre de la personne qui parle. 
La sexuation du sujet est ici respectee par exemple : 

- La predatrice (p. 89), une suicidee et l*ennemie (p. 99) > decue et 
persuadee (p. 125), depravees (p. 131). 

L'auteur emploie des termes generiques : les personnes habituees (p. 86) 
ainsi que certains doublets generiques : citoyens et citoyennes (p. 42), 
etudiantes et etudiants (p. 155) ainsi que clients et clientes (p: 172). II 
en inverse l'ordre des genres pour un plus grand equilibre lexical. 

La loi de l'appartenance qui encourage l'accord selon le genre du sujet 
dont on parle est elle aussi appliquee quand il s'agit des titres de 
fonction : par exemple, cambrioleuse (p. 143), superviseure (p. 158). 

IV. Gramma ire 

L'auteur s'est assure l f accord des adjectifs en appliquant la reg^e du 
masculin pluriel pour le pronom collectif mixte «illes» : illes se retrouve- 
rent etendus (p. 141). 
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3- Le chemiii de 1'fiterneI^JLe, Christian Tremblay (1995). Document IX 

Cet eleve a fait preuve d'originalite en matiere de f eminisation. 

L T application f eminisante en context e createur est de nature innova— 
trice, creatrice et piouniere dans la presente analyse gxammaticale . 

En effet, il a priorise l 1 utilisation du collectlf nribcte fillesi 
au. pluriel et en est venu a 1* employer au singulier par la creation du 
<ille>. Par exemple, quand il s f adresse a un sujet double (chasseresse, 
chasseur), il utilise le «illes» et quand il desire en indiquer 
l'unicite, il alterne avec le «ille» au singulier que je baptiserai de 
<collectif nm'fiP*. 

Je vous en fais ici la demonstration a l'aida d'un tableau qui 
permettra une comparaison entre le te^ze. original et le texte feminise. 

a) Le Pouvoix Teste original Texte feminise 

I. Orthographe : Un chasseur chasse Une chasseresse, un chasseur chassent 
Un guerrier HJLes 

Le guerxier choisit La guerriere et le guerrier choisissent 
Un guerrier accumule Une guerriere oti un guerrier accumule 
Qu T il Qu'ille 

II est a remarquer que cet eleve accorde son verbe au pluriel auand 
les deux sujets s'additionnent (doublets generiques : une chasseresse, 
un chasseur), ce qui donne <chassent». Cette pluralite justifie i'emploi 
subsequent du collecrif m±xte «illes>- 

Pourtant, quand les deux sujets s'uuifient, son verbe reste au 
singulier soit «accumule» . Ce qui signifie qu'il s'adresse indif faremment 
a l'un ou I 1 autre des deux sujets (doublets generiques : une guerriere 
ou un guerrier). Cette singularity justifie I'emploi subsequent du 
collectif Tmi fie <ille>. 

Vous uoterez aussi les applications variees des doublets generiques: 
tantot separes par une virgule, tantot par la conjonction de. coordina- 
tion «et», tantot par la conjonction disjonctive «ou» . 

II. Syntaxe : cet eleve a du faire certains ajustements syntaxiques dans 
d'autres parties de son oeuvre. Pourtant, nous avons choisi de faire 
1' analyse grammaticale des deux presents textes a cause de leur caractere 
cant representatif que signifiant en termes de principes et de regies 
de feminisation en contexte createur. 
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a) Le Pouvoir MATERIEL DE CREATION 

Texte original Texte feminise 

III. Lexique : Un chasseur (1) Une chasseresse, un chasseur (chassent) 

Le guerrier (2) La guerriere et le guerrier (choisissent) 
Un guerrier (3) Une guerriere ou un guerrier (accumule) 

(4) Un chasseur (5) L'adepte 

(6) Homme de ... (7) litre de connaissance 

Cet eleve a judicieusement applique la regie de feminisation par 
l'emploi de doublets generiques (1), (2), (3) et d'epicenes (5) et (7) 
pour remplacer des termes sexistes (4) et (6) a cause de leur description 
unisexuee. 

Tel que nous 1 ' avons mentionne plus haut , 1 ' accord des verbes se 
fait au pluriel quand les suj ets s * additionnent et au singulier quand 
les suj ets s'unifient. 

IV. Gramma ire : les adjectifs epicenes (malades) restent invariables 
tandis que ceux qui varient selon leur genre (vieilles/vieux; 
grasses/gras) prennent ici la forme double sous le meme principe de 
feminisation que celui des substantifs (chasseresse/chasseur) soit des 
doublets generiques. 

L'auteur de ce texte a opte pour la forme feminine suivie de la 
forme masculine : une chasseresse, un chasseur (1); la guerriere et le 
guerrier (2) afin de la mettre en valeur. 

Le second texte produit par le meme eleve a donne naissance a la 
creation d ' un nouveau principe de feminisation que j e qualif ierai de 
«binaire» par analogie a. tous les systemes binaires toujours formes de 
deux unites. 

Afin d f etablir une comparaison entre les deux systemes generiques 
soit le masculin et le feminin, nous nous servirons d'un tableau-synthese. 
Ceci nous permettra d ' eviter une analyse gramma tic ale complexe puisque 
les differents aspects grammaticaux en question parlent d'eux-memes. 

A remarquer qu'un transfert semantique se fait des qu'un mot du 
lexique poetique est feminise: ex. pantins/poupees; temps/heures; sang/seve; 
feu/flammes; age/ere; oiseaux/f leurs; ruisseaux/rivieres; bison/ gazelle; 
sol/planete. Analysons plus en detail la nature de ces transferts. 
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b) Apocalypse 




MATERIEL DE 


CREATION 








Verbes 


Masculin Adjectifs 


"Fprn-i-n-iTi 


Verbes 


Adj ectif s 






part, passes 






part, passes 


(1) 


hommes 




femmes 


(2) 




(3) 


pant ins 


(5) troubles 


poupees 


(4) 


troublees (5) 


(6) 


temps 




heures 


(7) 




(8) 


sang 




seve 


(9) 




(10) 


feu 




flammes 


(11) 




(12) 


age 


(13) nouvel 
(15) enfante 


ere 


(14) 


nouvelle (13) 
enfantee (15) 


(16)chantent 












(17) 


oiseaux 




fleurs 


(18) 

naissent 


: de la terre (19) 


(20) 


ruisseaux 


rivieres(21) 




(22) 


bison 


(24) tout nouveau 


gazelle 


(23) 


toute nouvelle(24) 


(25) 


sol 


(26) beni 


planet e 


(27) 


benie (26) 



Cet echantillonnage lexical auquel se greffent quelques adjectifs 
(13) et (26), quelques participes passes (5) et (15) et aussi quelques 
verbes (16) et (19), merite que nous nous y attardions afin d'en faire 
l 1 analyse grammaticale du discours. 

Comme la syntaxe a ete peu touchee par ce principe binaire de 
f eminisation, aucune analyse ne sera abordee sous cet aspect dans ce poeme. 

Quant a l'analyse de contenu, c'est en exposant la definition de 
chacun des substantifs que nous ferons ressortir les metaphores et leur 
transfert semantique d'un genre a. l'autre soit du masculin au feminin. 

ANALYSE GRAMMATICALE BU DISCOURS 



Je porterai a. votre attention que c'est principalement au plan 
lexical que nous retrouvons 1 ' application de 1 ' approche f eminisante par 
1' utilisation alternative des substantifs tantot masculins tantot feminins. 

Les quelques adjectifs et participes passes respectent la regie 
usuelle d'accord avec le sujet du verbe. II en va de meme pour 1' adj ectif 
qualificatif «toute/ touts . 

L'orthographe du mot «beni/benie» releve de la graphie du XIX e 
siecle puisqu'il s'ecrit «benit/benite» en francais moderne. 
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ANALYSE DE CONTENU 



Homme : Etre appartenant a 1'espece Femme : Etre humain du sexe qui 
animale la plus evoluee de la Terre. concoit et met au monde les enfants. 

Pantin : Figurine burlesque dont on Poupee : Figurine humaine servant 
agite les membres au moyen d'un fil. de jouet d' enfant. 

Espace de temps egal a. la 



Temps : Milieu indefini ou parais- 
sent se derouler irreversiblement 
les existences dans leur changement. 

Sang : Liquide visqueux, de cou- 
leur rouge, qui circule dans les 
vaisseaux de l'organisme. 
fig. cruaute 

Feu : Degagement d'energie calor- 
rifique et de lumiere accompagnant 
la combustion vive. 
fig. energie 

Age : Epoque, siecle; grande 
periode de l'histoire. 

Oiseau : Animal au corps recouvert 
de plumes. 

Ruisseau : Petit cours d'eau, 
affluent d'une riviere, d'un lac. 

Bison : Animal sauvage de la 
famille des bovides arme de cornes. 



: Partie superficielle de la 



Sol 



croute terrestre. 



Heure 

vingt-quatrieme partie du jour. 

Seve : Liquide nutritif tire du sol 
et qui circule dans les plantes vas- 
culaires . 
fig. principe vital 

Flammes : Melange gazeux en combus- 
tion, lumineux quand il contient 
des particules solides en suspension. 
fig. incendie 

Ere : Epoque qui commence avec un 
nouvel ordre de choses. 

Fleur : Production coloree, souvent 
odorante, de certains vegetaux. 

Riviere : Masse d'eau de ruissellement 
qui se jette dans un fleuve. 

Gazelle : Mammifere ruminant et ongule 
fig. de grands yeux doux. 

Planet e : Corps celeste du systeme 
solaire sans lumiere propre. 



La symbolique de cet eleve-poete vehicule des images ou s ' opposent 
des termes poetiques qui refletent sa vision et sa description du monde. 

A la lumiere de ces definitions usuelles, il est possible de percevoir 
certaines donnees ou le masculin apparait comme : animal, burlesque , 
indefini, visqueux, calorifique, grand, recouvert, un affluent, sauvage 
et superficiel . Quant au feminin, voici les adjectifs qui en ressortent: 

humain, humaine, egal, nutritif, gazeux, nouvel, coloree, une masse, doux 

et celeste . 

Comme toute symbolique, ces analogies restent aussi 'speculatives qu'in- 
tuitives. Pourtant, il me semble que tous ces mots portent l 1 essence unique 
d'un sens qui leur est propre et reposent sur une definition dont 
l f epistemologie est toute aussi arbitraire ^t subjective que le regard 
allegorique de ce poete. 
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Ill- CONCLUSION 

Ce cours d'ecriture experimentale, la lecture de documents appuyant 
une politique de redaction non sexiste pour assurer l'egalite linguistique 
entre les sexes et la presentation d'une documentation feminisante, ont 
permis a ce groupe etudiant d'appliquer ces techniques, ces principes et 
ces regies de feminisation en contexte createur. 

Deux de ces eleves ont publie leurs ecrits dont David Simard avec 
Nouvelles nouvelles et Christian Tremblay avec Le chemin de l f £ternel_Le. 
A remarquer le nouveau signe d' elision cree pour faire la liaison du 
masculin au feminin dans le mot ffiternel^let au lieu du trait «-» habituel. 

Ce trait ayant pour but d'attirer 1'attention sur la presence des deux 
genres dont le feminin est abrege pour n'en presenter que la finale. 

Comme le souligne Therese Moreau, une telle pratique est a rejeter. 

Si une economie linguistique doit se faire, ce n'est pas justement 
la. ou 1'on veut corriger une injustice, une problematique en generant une 
forme d'anomalie equivalente ou les signes sont sources d'erreurs orthogra- 
phiques et d' incomprehension. 

La feminisation de la langue vise a. retablir l'equilibre linguistique 
et a. ameliorer un systeme grammatical sexiste a outrance. 

C'est pourquoi, il est necessaire de creer des principes, techniques 
ou regies de feminisation ou 1'on retrouve la presence feminine non pas 
atrophiee, mais complete, non pas tronquee, mais entiere. 

Ce meme eleve a cree le principe binaire de feminisation qui presente 
l'avantage d'elargir le champ poetique et symbolique de ses allegories en 
respectant la sexuation du sujet pour le texte original et en transposant 
au feminin pour le texte qui suit. 

Cette approche de feminisation est riche en metaphores et en images 
puisqu'elle a pour effet d'enrichir les champs semantique et lexical. 

La feminisation linguistique est une ouverture a. la realite bisexuelle 
de notre monde, creatrice d'universaux grammaticaux . 

C'est un enrichissement linguistique au plan lexical (titres, fonctions), 
au plan semantique (non— pej oration) et au plan syntaxique (phrases). 

C'est un elargissement de notre vision du monde au nom du matrimoine. 

C'est une autre facon d'ecrire le monde que nous habitons. 

En echo avec l'utopiste Fourrier, je repete : «L' emancipation des femmes 
est le critere d'une societe evoluee*. 
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IV. ANNOTATIONS 



1. Therese Moreau; 1994, Pour tine education epicene, Editions Realites 

sociales, Lausanne, p. 27. 

2. Ibid. p. 32. 

3. Ibid. p. 33 

4. Ibid. p. 39. 

5. Ibid. p. 53. 

6. Ibid. p. 56. 

7. Ibid. p. 55. 

8. Ibid. p. 58. 

9. Ibid. p. 69. 

10. Ibid. p. 98. 

11. Ibid. p. 23. 

12. Ibid. p. 119. 

13. Ibid. p. 140. 

14. Ibid. p. 147. 

15. Ibid. p. 151. 

16. Ibid. p. 166. 

17. Ibid. p. 179. 

18. Ibid. p. 201. 

19. Ibid. p. 248. 

20. Ibid. p. 119. 



44. 



V. BIBLIOGRAPHIE 

Materiel de lecture 



MAROIS, Francoise; 1994, «La feminisation comme phenomene sociolinguistique* , 

Office de la langue francaise et Universite du Quebec a Chicoutimi, collection 
(ELangues et societes>, Tome I, Chicoutimi, p. 279 a 309. 

Idem, La feminisation connne instrument d 1 analyse sociolinguistique, Editions 
Francoise Marois, Albanel, 39 pages. 

MOREAU, Therese; 1994, Pour une education epicene, Editions Realites socia- 
les, Lausanne, 281 pages. 



Materiel de creation 

SIMARD, David; 1994, Nouvelles nouvelles, Editions Francoise Marois, Albanel, 
176 pages. 

TREMBLAY^ Christian; 1995, Le Chemia de I'fiternel^e, Editions Illimitees, 
Dolbeau, 180 pages. 

Materiel de consultation 

BOURRET, Annie; 1994, 1995, Pour l'amour du- francais, L'Express de Toronto. 
TATILON, Claude; 1995, La langue, le discours et l'egalite, La Linguistique. 

Materiel de reference 

MOREAU, Therese; 1991, Le langage n'est pas neutre, Lausanne : ARCOSP. 

MOREAU, Therese; 1991, Dictionnaire feminin-masculin des professions, des ti- 
tres et des fonctions, Geneve, Metropolis. 

MORRIS, Lori; 1991, Gender in Modern English : The System and Its Uses, Uni- 
versite Laval, Quebec, 294 pages. 

RICCI-LEMPEN, Silvia; MOREAU, Therese; 1991, Vers une education non sexiste, 
Editions Realites sociales, Lausanne, 227 pages. 

YAGUELLO, Marina; 1991, En ecoutant parler la langue, Editions du Seuil, 
Paris, 125 pages. 

YAGUELLO, Marina; 1989, Le sexe des mots, Editions Pierre Belfond, Paris, 
161 pages. 



MATERIEL D ' INFORMATION 



ANNEXE I 



Document I : Francoise Marois redemarre une nouvelle session, 
journal Le Point, Janvier 1995. 

Document II: syllabus en atelier d'ecriture experimental . 

Document IH : etapes d'un resume de lecture. 

Document IV : deux resumes de lecture . 
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DOCUMENT I 



u 



Ateliers d'ecriture 



CJEJ POINT 15 janviet 1995 



Frangoise Marois redemaire 
une nouvelle session 



i i 



I 

i i 

i ! 

i i 



! i 



Denis Hudon 



Francoise Marois, editrice de la maison 
Les Editions Francoise Marois, redemarre ses 
ateliers d'ecriture experimentale !e 23 Janvier 
prochain. Comme son nom l'indique, le cours 
a pour objectif d'experimenter de nouvelles 
avenues de creativite en ecriture a partir de 
textes, de documents d'lnformation et de dif- 
ferentes techniques. On se familiarisera avec 
les differentes techniques de la feminisation 
des titres et des textes. Mme Marois s'appre- 
te d'ailleurs a publier un essai et qui s'intitu- 
lera simplement "La feminisation". 

On se souviendra que ce cours Fan der- 
nier a permis de decouvrir un jeune auteur. . 
David Simard, 16 ans et etudiant a ia polyva- 
lente Jean-Dolbeau. C'est la decouverte d'un 
futur ecrivain alors que David a publie son 
premier livre "Nouvelles nouvelles". II est 
d'ailleurs. a. preparer^ la suite avec une nou- 
velle publication qui sortira possiblement en 
septembre prochain. David Simard sera de la 
troisieme session du cours de Mme Marois. 

Un autre inscrit a cet atelier !'an demier. 
Christian Tremblay, pourrait lui aussi pu- 
blier un livre cette annee (avril ou mai). U 
s'agit d'une publication qui regroupera des 
poemes prophetiques. 

Quant aux ateliers qui s'amorcent la se- 
maine prochaine. ce sera une suite des deux 
premieres sessions de l'an demier. Toutefois, 
la porte est grande ouverte aux nouveaux 
puisque le cours prevoit une retrospective 
(un resume bien siir) du contenu du pro- 
gramme de 1994. L'an dernier, six personnes 
s'etaient inscrites au cours dont quatre 
avaient complete la session. 

Les ateliers s'adressent a une tres large 
clientele, les enfants, les adolescents, les 



adultes et les aines. La periode d'inscriptions 
s'etale du 16 au 23 Janvier et le coiit est flxe 
a 200S (10S I'heure. 2. heures de cours par 
semaine, duree 10 semaines). 

Les participants a cet atelier d'ecriture re- 
aliseront egalement un collectif (publicau"on 
en groupe] et a souligner que le jeune David 
Simard. riche de son experience d'ecrivain. 
se transformera en conferencier. 



I ! 



Document II 



SYLLABUS 



ATELIER D'ECRITURE EXPJERIMENTALE 

1 - OBJECTIF GENERAL 

1.1. Introduire et faire appliquer diverses techniques de feminisation 
en contexte d'ecriture creatrice. 

2. OBJECTIF SPECIFIQUE 

2.1 Amener les eleves du groupe a ecrire des textes feminises. 

3. MOYENS 

3.1 Faire connaitre certaines techniques de feminisation conformes a. 

celles que diffuse 1' Off ice de la langue francaise au Quebec; 

3.2 Faire connaitre certains ouvrages traitant de la feminisation comme 
phenomene et instrument d' analyse grammaticale; 

3.3 Faire connaitre une oeuvre d* application feminisante publiee en 
contexte d'accompagnement litteraire. 

4. DEMARCHE 

4.1 Rencontre de groupe : l'animatrice-ressource presente certains 
documents d'appui et de reference sur la feminisation; 

4.2 fitudiantes et etudiants font la lecture des documents pour en 
faire un resume de lecture; 

4.3 Mini-conferences : chaque eleve presente son resume de lecture en 
salle de classe et en remet un exemplaire; a chacune, chacun; 

4.4 Ateliers d'ecriture collective : l^nimatrice-ressource supervise 
le groupe qui a pour tache de feminiser chacun des resumes. 

5. CALENDRIER 

5.1 Les rencontres s'echelonneront sur vingt semaines consecutives soit 
de septembre a decembre 1994 et de Janvier a. mars 1995. 

6. AUTO-EVALUATION 

6.1 Les resumes de lecture (travail ecrit) , les mini-conferences (travail 
oral) , les ateliers de feminisation, la materiel de creation et le 
materiel d ! analyse representent l 1 application pratique des divers 
elements feminisants enseignes. 



DOCUMENT II 



SYLLABUS (suite) 



7. MATERIEL 

7.1 «La feminisation conane phenomene sociolinguistique* , Office de 

la langue f rancaise et Universite du Quebec a. Chicoutimi, 
collection Langues et societes, Tome I, 1994, p. 279 a 309. 

7.2 La feminisation comme instrument d'analyse sociolinguistique, 

Francoise Marois, 1994, 39 pages. 

7.3 Pour une education epicene, Therese Moreau, 1994, 281 pages. 

7.4 Pour l 1 amour du francais, Annie Bourret, L'Express de Toronto, 
1994, 1995. 

7.5 La langue, le discours et l'egalite, Claude Tatilon, 1995. 

7.6 Nouvelles nouvelles, David Simard, 1994, 176 pages. 

7.7 En ecoutant parler la langue, Marina Yaguello, 1991, 125 pages. 

7.8 Le sexe des mots, Marina Yaguello, 1991, 161 pages. 

7.9 Gender in Modern English: The System and Its UseSj Lori Morris, 
1991, 294 pages. 

8. PREALABLE 

8.1 Toute personne interessee a ecrire des textes dont la syntaxe 
et la grammaire refleteront notre realite contemporaine. 



DOCUMENT III 



RESUME DE LECTURE 



1. Introduction : renseignements generaux 

a) Titre du texte 

b) Provenance du texte : journal, revue, livre (page) 

c) Norn de l'auteure 

d) Genre d'ecrit : roman, editorial, reportage, recherche 

e) Date de publication 

f) Idee principale 

2. Developpement : idees importantes 

Les idees du resume doivent suivre le meme ordre que celles du texte 
original : idee principale de chaque paragraphe. 

3. Conclusion : confronter notre resume au texte original 

Une phrase : idee principale de l 1 introduction, la portee et l'interet 
du texte face au lectorat. 

Ex. Pour toute categorie; connaissances prealables requises. 



QUALITES D'UN BON RESUME 

1. Objectivite. : respecter avec grande fidelite l'idee de l'auteure. 

Fidelite servile. 

Aucun commentaire personnel. 
Resumer, ce n'est pas commenter. 

2. Precision : les idees importantes. 

3. Concision : l'essentiel sans detail; phrases courtes. 

3. Vocabulaire : objectif sans jugement de valeur. 
Aucune citation. 



SECRETS POUR FAIRE UN BON RESUME 

1. Lire et relire : perte de temps en apparence se traduit en gain a. la 

redaction du resume. 

2 . Fleches , traits , annotations . 

3. Plan sommaire de resume avant redaction. 

4. Confrontation paragraphe par paragraphe avec le texte original. 



DOCUMENT IV 



RESUME DE LECTURE 



fDe Grevisse, a Maroisl, Francoise Marois, revue 
Rauque n° 4, Editions Prise de Parole, Sudbury, 1987 

Ce texte est un court precis de grammaire feministe qui expose entre 
autres la motivation, derriere la creation du collectif mixte «illes». 

L T essai enonce trois grands principes : 1) 1' usage precede la regie; 
2) le feminin etymologiquement ne du masculin (forme sur le masculin) 
et 3) le nombre l'emporte sur le genre. 

Le premier principe rappelle, a juste titre, que c'est l'usage qui 
fait evoluer une langue et non la grammaire. Or, l'usage suit les 
realites contemporaines de plus pres que la grammaire, tatillonne, 
prescriptive et conservatrice qui regit les ecrits au masculin generique 
pour la plupart. Le second principe presente la philosophie de formation 
des formes f eminines , principalement 1 ' aj out du «e» en finale pour 
ingenieure. S'ensuit une discussion sur la valeur «feminine» du «e» en 
finale, neutralised dans maitre ou absente dans oncle. 

Le troisieme principe constitue une nouvelle regie d 1 accord ou la 
proximite s ' ef f ectuerait selon le genre du substantif le plus pres . La 
regie voulant que l'accord se fasse au masculin pluriel s'en trouverait 
modifiee. L' enonce Un haricot et cent feves verts serait remplace par 
Un haricot et cent feves vertes ou" l T adjectif s'appliquerait a haricot 
et a feves. Par contre, dans Cent .feves et .un haricot verts , . l T adjectif 
s'appliquerait egalement a feves et haricot. 

L'auteure appelle ce principe la «loi de la proximite». 

Le pronom «illes» qui n'implique aucun ajustement a. l'oral et tres 
peu a 1'ecrit, permet un usage plus representatif de la langue dans le 
cas des groupes mixtes, reservant ainsi «ils» aux groupes entierement 
masculins et «elles» aux groupes composes de femmes seulement. 

Enfin, il cbnvient de mentionner une «loi de l'appartenance» fort 
originale pour ajuster la langue a son genre, comme de dire prendre un 
coup de vieille. Une nouvelle regie qui prendra peut-etre un peu de 
temps a faire son petit bonne femme de chemin ! 
Source : BOURRET, Annie; 1995, revue Dialangue, p. 131 et 132. 



DOCUMENT IV La feminisation comme instrument d 1 analyse sociolinguistique, 

Francoise Marois, 1994. 



RESUME DE LECTURE 



Non feminise 



Feminise 



Tire du travail de recherche 
effectue par Francoise Marois aux 
Editions du meme nom en mars 1994, 
ayant comme objectif 1' analyse 
de 1' aspect sexiste de la langue. 

Le ministere de l'Education 
abonde dans le meme sens que ces 
principes dans les livres 
scolaires. 

A partir d 1 analyse de 
contenu, 1' auteur se sert de 
livres de lecture pour sortir le 
sexisme social et grammatical de 
leur contenu. L'auteur enchaine 
son analyse des stereotypes 
masculins et feminins a. partir 
de manuels scolaires au Quebec. 

En conclusion, 1 T auteur a 
su faire ressortir certains 
facteurs psychologiques majeurs. 
par exemple, le mimetisme et 
1' identification aux personnages 
feminins. Quant au cote 
grammatical des livres de lecture 
selectionnes par l 1 auteur, le 
sexisme semble persister. 



Ce travail de recherche effec- 
tue par Francoise Marois en mars 
1994, a pour objectif 1' analyse de 
l'aspect sexiste que vehicule la 
langue francaise. 

Le ministere de l'Education du 
Quebec abonde dans le meme sens que 
ces principes feminisants. 

A partir d'une analyse de con- 
tenu (A.C.), l'auteure utilise des 

.a 
livres de lecture pour en' faire res- 
sortir le sexisme social et enchai- 
ne en faisant 1' analyse grammatica- 
le du discours (A.D.). 



En conclusion, l'auteure pre- 
sente certains facteurs qui sous- 
tendent la psychologie des adoles- 
centes. Par exemple, le mimetisme 
et l 1 identification aux personna- 
ges feminins. 

Quant a l'aspect grammatical, 
le sexisme semble non seulement 
persister, mais croitre. 



MATERIEL DE LECTURE 



ANNEXE II 



Document V : 300 grands noms feminins. 
Document VI : lexique de denominations feminines 
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ANNEXE III 



Document VII : La berceuse des Marguerite, Alain Dumais, 1995. 

Document VIII: Nouvelles nouvelles, David Simard, 1994. 

Document IX : Le chemin de l'Eternel le, Christian Tremblay, 
1995- 








TEXTE ORIGINAL NON FEMINISE 






Alain Dumais* 
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A. mes deux f leurs pref erees 
Kim et Jessie-K 



II etait une fois deux petites fleurs Marguerite qui avaient eu 
la chance d' avoir un papa et une maman vraiment speciale. 

Mais un matin, ils s'etaient assis face a. face pour, discuter de 
ce qu'ils aimaient tous les deux et de ce qu'ils n 1 aimaient pas dans 
leur vie de couple. Ils se rendirent compte qu'ils etaient differents 
et pour ne pas etre malheureux tout le restant de leur vie, ils 
deciderent de se separer. Eh oui ! Cela arrive aussi dans les families 
de Marguerite; 

Leur amour avait change et valait mieux regarder la verite de leur 
petit coeur plutot que d r etre toujours malheureux tous les jours. 

II faut savoir que chez les Marguerite , les sentiments changent 
a la longue et que chacun, chacune a ses differences. Papa Margue- 
rite est le plus difficile a comprendre, car il lui est penible d'etre 
heureux tout le temps. II voudrait tout essayer dans la vie. II manque 
de temps tout le temps. 

Eh oui ! Comme les humains, il cherche souvent dehors ce qu'ils 
ont en-dedans. 




2. 



Mais les Marguerites, ils se le disent eux, ce qu'ils aiment. II 
n'y a pas de cachette pour eux. Parfois aussi dans la famille des 
Marguerite comme chez les humains, c'est le silence ou la souff ranee 
muette qui s'installe pour ne pas faire de la peine aux enfants-f leurs. 

Mais les enfants Marguerite, on ne peut rien leur cacher. Ils 
entendent tout, ils ressentent tout, quand ca ne va pas a la maison 
entre leurs parents et que ca brasse dans le bouquet familial. 

Alors, ils s'imaginent dans leur petit coeur que c'est peut-etre 
a cause d' eux que les parents ne s ' entendent plus. Et ils pensent que 
c'est a eux de les reconcilier. 

C'est ce qui arrive aux deux petites marguerites dont je parlais 
au debut de la lettre. Elles s'appelaient Kim et Jessie-K et leurs 
parents s'etaient justement separes. lis habitaient maintenant dans deux 
jardins differents a quelques arbres de distance. 

Les deux petites marguerites comme e'etait souvent le cas, etaient 
restees dans le jardin de leur maman. Mais elles souffraient beaucoup 
d'etre separees de leur papa qu'elles ne voyaient maintenant qu'au jour 
«pere» . 
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3. 



Depuis ce jour-la, il y avait conraie un trou noir au fond de leur 
poitrine. Oui, oui, un gros trou noir. Cela parait curieux, mais c'est 
la verite. 

Chaque nuit, elles avaient peur de tomber dans ce trou noir 
qu ' elles avaient dans leur poitrine tout a 1 ' interieur . Vous savez , 
c'est tres genant de fleurir pour les marguerites lorsqu 1 elles ont 
1' impression que leur poitrine est trop petite pour contenir ce grand 
trou noir. 

Vous 1'avez devine, ce trou etait un trou de chagrin, de peine, 
de tristesse, car elles s'en voulaient de n 1 avoir pu ramener leurs 
parents ensemble. 

Surtout que nos deux marguerites aimaient autant leur papa que leur 
maman et elles auraient bien voulu demeurer avec papa aussi pour ne pas 
qu f il soit tout seul. 

C'est difficile pour une petite marguerite toute fragile et remplie 
de tendresse et d'amour d'exprimer cela. 

Elles decider ent done d'en parler a leur papa un soir ou elles e- 
taient allees a. sa chambre d' hotel. 











Papa leur raconta. 



Je suis tres tres emu, tres touche de ce que vous me dites la, mes 
amours. Mais voyez-vous, ce n'est pas pour vous faire de la peine a vous 
deux, ce qui arrive. Ce n'est pas de votre mere cherie dont je suis 
separe, car elle restera toujours votre maman cherie et je resterai 
toujours votre papa cheri. 

Vous comprendrez que ce qui est arrive est une affaire d'adultes 
que les petites marguerites ont beaucoup de mal a comprendre puisque 
la vie, c'est bien complique des fois. 

Sachez que vos papa et maman ne vous abandonneront jamais, jamais, 
jamais. Et que ca, c'est la plus grande' richesse dans la famille des 
Marguerite, de s' aimer au plus profond de notre coeur, de s' aimer 
longtemps, longtemps, en sachant que nous sommes des fleurs avec des 
petites differences, mais que notre amour est grave dans notre coeur 
et rien ne peut plus jamais l'ef facer. 

Bien sur, ca fait mal parfois et l'on pense a s'endormir et ne plus 
se reveiller ou tomber malade, tout perdre nos petales et retourner en 
terre. Eh oui ! On imagine plein de choses pour oublier ce qui arrive. 

Quel gros chagrin pour les Marguerite. 




Ce soir-la, les Marguerite pleuraienc toutes dans leur petit coeur 
de la peine qu f elles vivaient e t cela s T entendit dans la f oret des 
Marguerite et tous les foyers surent qu'il s T agissait d'une grande peine 
a vivre pour nos deux petites fleurs et leurs parents. 

Mais ils s'aimaient quand meme tellement qu'ils deciderent que par 
leur amour, ils: resteraient unis pour la vie et que rien ne les 
empecherait d'etre heureux meme s'ils ne vivaient plus sous un meme toit. 

Soudain, le vent se leva et se mit a souffler dans la foret des 
Marguerite et l'air qui se deplacait partout sur les branches, sur les 
fleurs, etait rempli d 1 amour. 

En prenant une grande respiration ensemble, nos deux petites fleurs 
remplirenc le grand trou noir qu' elles avaient dans la poitrine et dont 
elles. avaient si peur. 

Elles venaient de decouvrir quelque chose d' extraordinaire. 








TEXTE FEMINISE 



Alain Dumais 
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LA BERCEUSE DES MARGUERITE 



II etait une fois deux petites fleures Marguerite qui avaient eu 
la chance d' avoir un papa et une maman vraiment speciale. 

Mais un matin, cette maman et ce papa s'etaient assis face a. face 
pour discuter des choses qui n'allaient vraiment pas et qu'iJUes 
n'aimaient pas dans leur vie de couple. Illes decouvrixent leurs 
differends et pour ne pas etre Malheureux tout le restant de leur vie, 
illes deciderent de se separer. Eh oui ! Cela arrive aussi dans les 
families Marguerite. 

Leur amour avait change et valait mieux regarder la verite de leur 
petit coeur plutot que d'etre toujours maXheureux tous les jours. 

II faut savoir que chez les Marguerite, les sentiments changent 
a la longue et que ehaeun, £bassm& a ses differences. Papa Marguerite 
est le plus difficile a comprendre, car il lui est penible d'etre 
heureux tout le temps. II voudrait tout essayer dans la vie. II manque 
de temps tout le temps. 

Eh oui ! Comme les per&oa&es humaineB, il cherche souvent dehors 
ce qu'eXles ont en-dedans. 
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2. 

Mais les Marguerite, elles se le disent, elles, ce qu'elles aiment. 
Elles ne se cachent rien. Parfois aussi dans la famille Marguerite corame 
chez les etres humaiiis, c'est le silence ou la souffrance muette qui 
s'installe pour ne pas faire de la peine aux enfants-fleures. 

Mais les enfants Marguerite, on ne peut rien leur cacher. Elles 
entendent tout, elles ressentent tout quand ca ne va pas a. la maison 
entre leurs parents et que ga brasse dans le bouquet familial. 

Alors, elles s'imaginent dans leur petit coeur que c'est peut- 
etre a caus d'elles si les parents ne s'entendent plus. Et elles pensent 
que c*est a elles de les reconcilier. 

C'est ce qui arrive aux deux petites filles Marguerite dont je par- 
lais au debut de la lettre. Elles s'appelaient Kim et Jessie-K et leurs 
parents s'etaient justement separes. lis- habit aient maintenant dans deux 
jardins differents a. quelques arbres de distance. 

Les deux petites filles Marguerite, comme c'etait souvent le cas, 
etaient restees dans le jardin de leur maman. Mais elles souffraient 
beaucoup d'etre separees de leur papa qu'elles ne voyaient maintenant 
qu'au jour «pere» . 




Depuis ce jour-la, il y avait comme un trou noir au fond de leur 
poitrine. Oui, oui, un gros trou noir. Cela parait curieux, mais c'est 
la verite. 

Chaque nuit, elles avaient peur de tomber dans ce trou noir 
qu ' elles avaient dans leur poitrine tout a 1 ' inter ieur . Vous savez , 
c'est tres genant de fleurir pour les marguerites lorsqu'elles ont 
1' impression que leur poitrine est trop petite pour contenir ce grand 
trou noir. 

Vous 1'avez devine, ce trou etait un trou de chagrin, de peine, 
de tristesse, car elles s'en voulaient de n 1 avoir pu ramener leurs 
parents ensemble. 

Surtout que nos deux marguerites aimaient autant leur papa que leur 
maman et elles auraient bien voulu demeurer avec papa aussi pour ne pas 
qu'il soit tout seul. 

C'est difficile pour une petite marguerite toute fragile et remplie 
de tendresse et d' amour d'exprimer cela. 

Elles deciderent done d ' en parler a leur papa un soir ou elles 
etaient allees a. sa chembre d'hotel. 
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Papa leur raconta. 

«Je suis tres tres emu, tres touche de ce que vous me dites la, 
mes aaoures. Mais voyez-vous, ce n'est pas pour vous faire de la peine 
a vous deux, ce qui arrive. Ce n'est pas de votre mere cherie dont je 
suis separe, car elle restera toujours votre maman cherie et je resterai 
toujours votre papa cheri. 

Vous comprendrez que ce qui est arrive est une affaire d'adultes 
que les petites marguerites out beaucoup de mal a. comprendre puisque 
la vie, c'est bien complique des fois. 

Sachez que vos papa et maman ne vous abandonneront jamais, jamais, 
jamais. Et que ga, c'est la plus grande richesse dans la famille 
Marguerite, de s'aimer au plus profond de notre coeur, de s'aimer 
longtemps, longtemps, en sachant que nous sommes des fleures avec des 
petites differences, mais que notre amour est grave dans notre coeur 
et rien ne pourra plus jamais 1'effacer. 

Bien sur, ca fait mal parfois et 1'on pense a. s'endormir pour ne 
plus se reveiller ou tomber malade, tout perdre nos petales et retourner 
en terre. Eh oui! On imagine plein de choses pour oublier ce qui arrive. 

Quel gros chagrin pour les Marguerite !» 
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Ce soir-la., les Marguerite pleuraient toutes dans leur petit coeur 
de la peine qu'elles avaient et cela s'entendit dans la foret des 
marguerites et tous les foyers surent qu'il s'agissait d'une grande 
peine a. vivre pour nos deux petites fleures et leurs parents. 

Mais illes s'aimaient quand meme tellement qu 1 illes deciderent que 
par leur amour, illes resteraient imxs pour la vie et que rien ne les 
empecherait d'etre heureux meme s' illes ne vivaient plus sous un meme 
toit. 

Soudain, le vent se leva et se mit a. souf f ler dans la foret des 
marguerites, l'air qui se deplacait partout sur les branches, sur les 
fleures, etait rempli d'amour. 

En prenant une grande respiration ensemble, nos deux petites 
flewres remplirent le grand trou noir qu'elles avaient dans la poitrine 
et dont elles avaient si peur. 

Elles venaient de decouvrir «1' amour inconditionnel» . 
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ECHANTILLON D'UN TEXTE FEMINISE 



Oeuvre : Nouvelles nouvelles, 

David Simard, Editions 
Fran^oise Marois, 1994, 
Albanel, 176 pages. 



1. Doublets generiques (citoyens et citoyennes) 

2. Autres mots feminises (predatrice) 

3. Collectif mixte «illes» 
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TEXTE ORIGINAL NON FEMINISE 

Le pouvoir. Canapet, 93/12/26. 

Lorsque s'agit de chasser le pouvoir,. oa ne pent rieii prevoir 

C'est comme chasser un gibier, un chasseur chasse ce qui se presence 

Un guerrier doit done, rester taujours en alerte permanence 

Beaucoup de choses que nous ignorons sant a. certains moments et en certains 

lieux, le centre du pouvoir 
C'est une chase vraiment speciale; l'epingler, le definir exactement est 

impossible 
C'est la sensation que l T on a a propos de certaines choses, un sentiment 

indicible 
Le pouvoir est personnel, seuls nous-memes pouvons 1'acquerir, le posseder 
Corame pour la fox, nous ne pouvons qu'agir pour nous ou pour les autres et en 

cemoigner 



Certaines personnea r sinmlement par leur regard, peuvent cehdre les gens 

ma 1 ades , les guerir 
Ou corame Charles Manson et Adolf Hitler, les soumettra a leur controle 
XI y en aura toujours pour dire que Jesus de Nazareth n'etait pas un guerrier, 

qu'il n'en a jamais tenu le role 
Meme si, pour la victoire de la vie eternelle, pour l'obtenir 
II a du affronter juifs et romains, I'humain en lui et la raort elle-meme 
Le combat ne se livre pas n'importe quand ni n'importe comment, seulement 

lorsque le pouvoir est mis en cause lui-meme 
Le guerrier ne choisit pas ses combats ni ses victiraes, le pouvoir est comme 

ca- 
ll te commande et capendant il t'obeit, qu'il donne vie ou trepas 

Un chasseur de pouvoir le capture et 1 r emmagasine comme une trouvaille 

personnelle, en sa conscience 
Ainsi grandit le pouvoir, un guerrier en accnmule Cant qu'il devient homme de 

connaissance 
II s'accumule a travers une impression personnelle a chacun, ressentie a 

travers 1' experience 
En chassant le pouvoir ou se disciplinant nous-memes dans 1 ' axf inement de 

notre esprit de guerrier, de aotre essence 
II est impossible d'expliquer comment le pouvoir personnel s'imprime a travers 

les sensations, les sentiments 
H faut en faire l r experience, le sentir par soi-meme comme on acquiert la 

sagesse, le discernement 
Rester jeune et en forme est aussi une question: de pouvoir,. si. nous en 

emmagasinons, le corps accomplit d'incrovables exploits 
A 1' inverse si nous en dxssipons, en un rien de temps, nous deviendrons 

freles, malades, vieux et gras 



TESTE FEHINISE* 

Canapet, 04/95 

Le Pouvoir. 

Lorsqu'il s'agit de cfaasser le-Pouvoir^ on ne peut rien ptevoir 

C'est commc chasser le gibier, une chasseresse, un chasseur chassent ce qui se presente 

Hies doivent done toujours Tester en alerte permanente 

Bien des choses que Ton ignore sont, a. certains moments, le centre dn Pouvoir 

C'est une chose vraiment speciale, l'epmgier ou le definir exactement est impossible 

C'est comme la sensation que Ton a a propos de certaines choses, un sentiment indicible 

Le Pouvoir est personnel, seals nous-memes pouvons l'acquerir et le posseder 
Comme pour la foi, nous ne pouvons qu'agir pour nous ou pour les autres et en temoigner 

Certaines personnes, simplement par leur regard, peuvent rendre les gens malades ou les guerir 

Ou, comme Charles Manson et Adolf Hitler, les soumettre a leur controle 

II y en aura toujours pour dire que Jesus de Nazareth n'etait pas un guenier, qu'il n'en a pas 

tenu le role 
Meme si pour la victoire de la Vie Etemelle, pour l'obtenir 
II a du affronter Juifs et Romains, rhumain en lui et la mort elle-meme 
Le combat ne se livre pas n'importe quand ni n'importe comment, seulement lorsque le Pouvoir 

est mis en cause lui-meme 
La guerriere et le guerrier o& chpisissent n± leur combat ni leurs victimes, 

le Pouvoir est comme ca, 

H commande et cependantll obeit, qu'fl dorme vie oiitrepas 

L T adepte qui chasse le Pouvoir le capture et remmagasine, comme une trouvaille personnelle, 

en sa conscience 
Ainsi grandit le Pouvoir, une guerriere ou un guerrier en accumule tant qu'ille devient erre de 

connaissance 
Cela s'accumule a travers une impression qui est personnelle et que Ton ressent par l'experience 
En chassant le Pouvoir, en se disciplinant soi-meme dans TarEnement de notre esprit, de notre 

essence 
Impossible d'expliquer comment le Pouvoir personnel s'imprime a travers nos sensations ou nos 

sentiments 
II faut en faire l'experience et le sentir par soi-meme, comme on acquiert la- sagesse et le 

discemement 
Rester jeune et en forme est aussi une question de Pouvoir personnel; si on en emmagasine, le 

corps peut accomplir d'incroyables exploits 
A l'lnverse, si nous en dissipons, en un rien de temps, nous deviendrons fireles, malades, vieilles 

etvieux, grasses etgras 



'Qu'est-ce que la Vie Etemelle sinon la survie ultime?" 



TEXTE BINAIRE 

1995 

Apocalypse. 

Hommes de ces annees 

Hommes mecaniques 

Simples pantins robotiques 

Pourquoi etes-vous troubles ? 

Dans ces temps chaotiques 

Dans ces annees apocalyptiques 

Quoi que vous fassiez, quoi que vous disiez 

A la fin d'un monde vous assisterez 

Du sang de la violence 

De la folie argentee 

Du feu eiectrique ou atomique 

Un nouvel age sera enfante 

Comme chantent les oiseaux 

L'eau coulera toujours dans les ruisseaux 

Comme le bison dans la prairie 

L'homme marchera tout nouveau sur le sol beni 



Femmes de ces annees 

Femmes mecaniques 

Simples poupees robotiques 

Pourquoi etes-vous troublees ? 

Dans ces heures chaotiques 

Dans ces annees apocalyptiques 

Quoi que vous fassiez, quoi que vous disiez 

A la fin d'un monde vous assisterez 

De la seve de la violence 

De la folie argentee 

Des flammes electriques ou atomiques 

Une nouvelle ere sera enfantee 

Comme les fleurs naissent de la terre 

L'eau coulera toujours dans les rivieres 

Comme la gazelle dans la prairie 

La femme marchera toute nouvelle sur cette planete benie 
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Sa p'tite bonne femme de chemin, Annie Boux>- 
ret, La Gazette des femmes, 1991. 
Pour 1* amour du frangals, Annie Bourret, jour- 
nal L'Express de Toronto, 1994, 1995. 



Document XI 



La langue, le discours et 1'egalite, Claude 
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Titres et fonctions au feminin, journal Le 
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Texte : article sur la feminisation, 

Annie Bourret, la Gazette des femmes, 
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1. Sa petite bonne femme de chemin. 
L'Express de Toronto, 1994, 1995. 

2. Auteure, autrice ou auteuse ? 

3 . Des puces gr annua ticales pour 
tous et toutes. 

4. A quoi servent le masculin 
et le f eminin ? 

5 . Reredite latiue : le genre 
des mots. 

6. L* evolution de la feminisation 
en frangais : Ou en est-on ? 

7. Cherchez la femme, nom d'un 
p'tit bonhonnne ! 

8 . Le directeur general est en 
conge de maternite. 



Conseil du statut de la femme 



La Gazette des femmes 



juillet-aout 1991 



1.ANGUE 

Sa petite 

bonne femme de chemin 



Annie Bourret 



Meme si le Quebec a acquis 
ses lettres de noblesse en 
matiere de feminisation du 
langage, respectant ainsi la 
volonte d'un grand nom- 
bre de femmes d'etre visi- 
bles, il reste encore bien 
des textes et des propos a 
polir. 

Dans la phrase « (...) le jargon techni- 
co-scientifique dans lequel la citoyen- 
ne ordinaire est noyee», le groupe 
d'ecologie sociale Les Ami-e-s de la 
terre 1 emploie le generique feminin 
«pour bien faire sentir aux hommes 
ce que c'esfc d'etre exclu du langage» ! 
Ca vous parait radical? Sans doute, 
mais des positions comme celles-la 
ont souvent le merite de faire avan- 
cer les choses. 

Les efforts pour promouvoir la 
feminisation du discours ont porte 
fruit au Quebec, qui se place a cet 
egard en tete des pays francophones 
industrialists. Le Quebec est pergu 
comme tellement avant-gardiste que 
le responsable actuel de la celebre 
grammaire Le Bon Usage, le Beige 
Andre 1 Goosse, a publiquement de- 
nonce cette tendance a feminiser «a 
outrance», lors de son passage a l'U- 
niversite Laval en 1986. . 

L'Office de la langue frangaise 
(OLF), les ministeres de 1'Education 
et de la Justice, les syndicats em- 
ploient de plus en plus les titres au 
feminin. II est rare maintenant de 
lire des offres d'emploi redigees avec 
le seul generique masculin. Aucune 
personnalit6 politique n'oublie, dans 
son discours, les QuSbecoises, les tra- 
vailleuses et bien entendu les electri- 
ces. En matiere de feminisation, 
Hydro-Quebec presente une feuille 
de route exemplaire. Francine Doray, 
chargee d'equipe de la terminolqgie, 
explique que depuis la politique Ega- 
lite des chances en 1984, on a cree ou 
adopte les termes appropries pour de- 
signer les employees des metiers non 



traditionnels. Jointeuse, monteuse de 
ligne et operatrice de poste sont des 
termes employes dans tout document 
publie. Le Guide des communications 
non sexistes, actuellement en revi- 
sion, a paru en 1987. 

Meme des personnes en faveur 
de la feminisation avanceront les ar- 
guments de la lourdeur et de l'absen- 
ce de regies uniformes. Pourtant, les 
regies existent et depuis la parution 
de Pour un genre a. part entiere 2 , on 
observe que beaucoup plus d'organis- 
mes, comme la Ville de Quebec, se 
dotent de leur propre guide. De plus, 
il existe des trues pour eviter les re- 
petitions lourdes (voir encadre). 



Quand les medias 
s'en melent 

L'entree des titres feminins dans les 
medias a facilite leur usage au Que- 
bec. Deja, au cours des annees 60, la 
Societe Radio-Canada emettait des 
directives d'usage a son personnel. 
Les terminologues ont rafraichi cette 
politique en 1987 et surveillent les 
journalistes au moyen du bulletin 
hebdomadaire Que dire? qui signale 
tout accroc, l'emploi de droits de 
I'komme pour droits de la personne 
par exemple. 

Bien sur, il existe encore des in- 
toxiques (et des intoxiquees du tra- 
ditionnel masculin generique qui en- 
voient des lettres aux journaux pour 
protester contre l'emploi de titres fe- 
minins. Claude Masson, 6diteur ad- 
joint a la Presse, refuse de suivre 
leurs suggestions: «Ce serait trop fa- 
cile, ga met le dossier sur la glace 
sans le regler.» Les journalistes de ce 
quotidien emploient les termes re- 
commandes par 1'OLF, comme la doc- 
teure. Curieusement, le quotidien Le 
Devoir n'a pas de politique sur l'em- 
ploi des titres feminins, laissant ain- 
si ses journalistes un peu a la merci 
de la correction d'epreuves ou le pu- 
risme est de rigueur. N'essayez pas 
d'y lire gens d'affaires, e'est hommes 
d'affaires que vous y trouverez! 




Terme ou metier, factrice fait aussi sa 
petite bonne femme de chemin. 



Sur le plan de l'ethique, les jour- 
nalistes doivent respecter la volonte 
des titulaires. Dans la region de Que- 
bec, Margaret Delisle tient a ce qu'on 
la designe comme maire de Sillery 
tandis que la mairesse Andree Bou- 
cher de Sainte-Foy a impose son ti- 
tre. L'un des quotidiens de Quebec, 
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Le Soleil, refuse les termes «barba- 
res» comme autrice. Paradoxal ement, 
ce journal dit s'aligner sur l'Acade- 
mie frangaise, dont les membres re- 
commandent justement autrice I Au- 
teure ne fait sourciller personne au 
Quebec... sauf la directrice de la re- 
daction a L'Actualite. Martine De- 
mange estirae inefficace la regie du 
-eure, parce qu'il faut forcer le e a 
l'oral. De plus, souligne-t-elle, on en 
arrive avec cette regie a oublier l'e- 
xistence de realisatrice ! Mais la fina- 
le en -eure pour les professions 
connait la preference au Quebec et 
les gens grimacent devant les nou- 
veaux mots comme rectrice, nette- 
ment preferes en Europe. 



De Vautre cote de 
l'Atlantique 

En Europe, ou les autorites et le pu- 
blic sont moins receptifs qu'au Que- 
bec, la feminisation avance de fagon 
variable selon les pays. En Suisse, a 
cause de la loi de Janvier 1989 sur 
l'emploi obligatoire du feminin dans 
les professions, le Bureau de l'egalite 
des droits entre homme et femme a 
publie le dictionnaire de feminin- 
masculin des professions le plus com- 
plet qui existe a ce jour et qui s'ins- 



Trues pour 
la redaction 
non sexiste 

Utiliser le terme ou le pro- 
nom aux deux genres en 
faisant 1'accord au mascu- 

lin 

Les inginieurs et les ingi- 
nieures s'assureront etix- 
mimes... 

Quant aux ministres, ils ou 
elles seront les premiers... 
Employer des termes col- 
lectifs: 6quipe, direction, 
public, population, com- 
munaute, etc. 
La direction veillera au res- 
pect des echeances... 
Employer des toumures 
neutres ou impersonnelles 
Quiconque desire obtenir. un 
formulaire... 



pire largement des d-marches 
qu6becoises. Coauteure de ce diction- 
naire, l'ecrivaine Therese Moreau a 
ete agreablement surprise par l'ac- 
cueil bienveillant de la presse helve- 
tique. 

Meme si la presse frangaise a 
generalement bien accueilli le dic- 
tionnaire suisse, la feminisation a la 
vie dure en France. Ainsi, la Com- 
mission de feminisation des noms de 
metiers et de fonctions, qui a siege de 
fevrier 1984 a mars 1986, n'a r6gl6 
que le cas des termes f&minins finis- 
sant par e. Le public frangais resiste, 
les hommes comme les femmes, et 
associe toujours le prestige a la forme 
masculine d'une profession: les sa- 
ges-hommes ont reclame l'appella- 
tion maieuticien, nettement plus flat- 
teuse 3 ! La Belgique, qui nous a 
donne Le Bon Usage de la langue 
frangaise, continuera a le faire au 
masculin gen6rique. Les autorites 
beiges ont emis une proposition de 
decret en mars 1989 pour feminiser 
les noms de metier, mais elle est res- 
tee lettre morte. La presse beige a 
observe un mutisme total a l'egard 
du dictionnaire suisse. 

Qu'est-ce qui explique la relative 
ouverture d'esprit au Quebec envers 
la feminisation? II se peut que ce soit 
un heritage des demarches de franci- 
sation de l'OLF qui a habitue" les 
gens et les organismes a s'ajuster a 
la terminologie en frangais, a devenir 
plus flexibles. Mais il ne faudrait pas 
pour autant s'asseoir sur ses lau- 
riers! La cause de la redaction non 
sexiste est loin d'etre gagnee. II 
existe encore des m6dias de masse 
indifferents a l'emploi des titres fe- 
minins alors que d'autres sont car- 
rement hostiles. Des femmes refu- 
sent encore leur titre au feminin, 
surtout s'il s'agit d'une fonction de 
grand prestige. Enfm, la plupart des 
formulaires officiels sont encore r6di- 
ges au masculin. Faudra-t-il imiter 
Les Ami-e-s de la terre et exiger le 
generique feminin? Qa se defendrait: 
apres tout, le mot feminin contient 
souvent sa forme masculine! £>. 



1. L'emploi de finales feminities entre tirets 
n'est toutefois pas recommande. 

2. Helene Dumais, Pour un genre a part enttire. 
Guide pour la redaction de textes non sexistes, 
Lea Publications du Quebec, 1988, 36 p. 

3. Maieuticien vient du grec maieutiki: -art de 
faire accoucher-. 



De plus 
en plus 
agreees 



Quatorze mille comptables agrees 
au Quebec dont 2 800 femmes. 
Ce qui etonne, ce n'est pas cette 
proportion, somme toute modes- 
te, de 20 % mais son augmenta- 
tion rapide: en 1988, elle n'etait 
que de 14 %. La moitie des quel- 
que 700 nouveaux permis de pra- 
tique emis annuellement vont a 
des femmes. Pres de 90 % des 
comptables agreees ont moins de 
35 ans. A 43 %, elles travaillent 
dans le domaine de ['expertise 
comptable, e'est-a-dire dans des 
cabinets surtout, la ou, par defini- 
tion, le conservatisme et la dispo- 
nibilite envers la clientele sont de 
rigueur. «Avec I'arrivee massive 
de jeunes dans la profession, les 
valeurs changent, note Danielle 
Dame, presidente du Comite sur 
le role de la femme C.A. dans la 
vie economique a I'Ordre des 
comptables agrees. Pius preoccu- 
pes de qualite de vie, elles et ils 
n'hesitent pas, en cours de re- 
cherche d'emploi, a s'informer 
des horaires de travail. Les cabi- 
nets n'auront pas le choix; ils de- 
vront adopter des mesures pour 
conserver leurs meilleurs ele- 
ments. » 

Tant dans I'entreprise privee 
que dans les organismes gouver- 
nementaux et les cabinets, les 
femmes C.A. sont peu presentes 
la ou se prennent les decisions. «ll 
faut maintenant quinze ans avant 
d'acceder a un poste d'associe, 
estime Danielle Dame. Pour y arri- 
ver, il faut beaucoup de clients, 
done beaucoup de contacts, un 
reseau. Les femmes ont plus de 
difficulty a etablir cela,» ajoute-t- 
elle. Le comite qu'elle preside a 
encore beaucoup de pain sur la 
planche de la sensibilisation. 



Francine Gagnon 
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POOR L'AMOUR DU FRANCA1S 



Cherchez la f emme, 
nom d'un p'tit bonhomme! 



ANNIE BOURRET 

pourL'Express 



De memoire de femme, le 
franca is a toujours comporte cer- 
taines expressions comme «faire 
son petit bonhomme de chemin». 
Avec la creation d'expressions 
comme «droits de la personne» 
pour' remplacer «droits de 
1 Homme», j'avais naivement cru 
la situation reglee au plan de la 
rectitude politique. II aura fallu 
que je Use le compte rendu de la 
chasse a I'homme impliquant deux 
trafiquantes de drogue pour al- 
lumer une petite etincelle dans 
mon cerveau (vous, vous appelez 
surement ca un flash mais moi, je 
dois dormer l'exemple id). 

J'ai subsequemment entame 
une chasse aux sorcieres person- 
nels. Resultat? Ma traque 
s'avere si fructueuse que je la 
partage avec vous en un petit 
bouquet de cliches, a contre-sexe 
ou impertinents. 

Petit mantra 
exorciste 

Homme id, homme la, homme 
par-ci, homme par-la, homme, 
homme, homme! De quoi donner 
se toumer le toumis. Avez-vous ja- 
mais remarque qu'un mot se vide 
de son sens, quand on le repete ou 
qu'on le lit mecaniquement, a 
plusieurs reprises? 

C'est ce qui m'est arrive en con- 
sultant tous mes dictionnaires et 
mes ouvrages de locutions fran- 
caises. Dans ces cas-Ia, je pratique 
une strategie in-fail-li-ble: je me 
fredonne un petit mantra, histoire 
d'exorciser les mauvaises pensees 
et autres humeurs troublantes, 
dans un esprit zen. 

«OOOOOOOOOMMM... 
OOOOOOOOOMMM... 
OOOOOOOOOMMM..». 



ARR'FER.ES ET DEPRESSIONS . 
Recherche: L' homme de la situation 

L'Institut pour la promotion des hommes de tete recherche 
I'homme de la situation pour combler un poste immediatement. 

Exigences: vous etes un homme d'achon double d'un homme a 
poiene, avec 20 ans d'experience dans la chasse a I'homme. 

Vous devrez vous montrer capable d'affronter l'abominable 
homme des neiges et de travailler en collaboration avec une femme 
a barbe en guise d'homme a tout faire. Pas de basses besognes a ef- 
fectuer, vous aurez un homme de main pour ca. 

Homme a femmes, amateur de femme-enfant, homme de paille, 
homme-grenouille, homme-sandwich s'abstenir. 

Qualite d'homme-orchestre un atout. 



IK- 



Pas la mort 
d'un homme 

OITAWA lAlii- Ln ie\eiil •ajikI.iui 1 j ii'icle cif 
nouvrlli-.s tend j iiii'*. <>nri.i]e<> the/ i.i lemme di* 
1j rue. I r& lemedes do bnnhuminc, p.u exam- 
ple, ne siml plus en \oi;uc. 

Autrefois arfivemrnL ici'IicilIil- ., ccs u-mi'des 
sont inouitenjut percus cumme de veritable^ 
amies dc bunhonmie, s.ms lmidfinents sden- 
tinquet*. On .iliribue re i hangmen'. J'.ittilmU' 
dux rebultaN d'uni 1 it'ientr elude efieciuee par 
liuit femmes de science rl liiiirr.MMiv lTi 2??* par 
I'Jiisfitiit cIi-Ia **.ipifiii.-i» feminine. 

Comme une seule femme. les n : pi»:*.j.i;iti'-> a 
(.0 SDiid.im* out un.ini'iu'incn' jppnu.iv i' lo*i iuiii- 
\elle c - relDimcs linj»ni'*tiijin'',enijii,iii; de Ulv, 
^i.slen le mof j^iiiiiuire mt.i lempl.i.v ;\ir •ciyli- 
laire», le num f.imiile et 1'jdjeili: '.mieiix- 
fjineuM- •a'ecrinmt Momme-iUc". <k*i:i];ieux > et 
■.lemnHMisf ■. Madame Unit le mnnde t,'v*i 
ccpeiidant piimnnree en faveur df !'e\pn* .sinn 
hi'itoriquc ' J'elemcl ni.Ksailiir', puui l.iqudli' 
IJii; Sister pinpn-.jii ■ ruphcnieie m.iMulm -. 
I 'une des Ifiiimcs interviewees a menu 1 a mime 
que I'lisaiv" de ' l'eteinol nidM-iilm ne *i*r.iif pa » 
!.i iimrf d'un homme. Ah* lumiine J.-ti). qu.iiid lu 
rums liens. . 



tmploi, cette annonce 



P.S. Eh bien, je 
viens de faire une 
femme de moi et de 
ridkuliser certaines 
expressions de notre 
langue. 

J'ai cependant re- 
nonce' a utilizer plu- 
sieurs expressions 
avec le mot femme, 
que ce soit pour les 
mentionner telles 
quelles ou les mas- 
culiniser. 

Pen importe le 
sexe en cause, elles 
auraient renvoye a 
des contextes gros- 
sters, vulgaires et 
un peu trop ex- 
plidtes a mon gout. 
Je ne m'en ferai pas 
la femme de paille. 

NDLR: Faites part 
de vos commentaires 
a I'auteure a I'adres- 
sesuivanle: 

Pour V amour du 
frangais, 95, avenue 
Renfrew, Ottawa 
(Ontario), K1S1Z6. 
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DOCUMENT XI 



MATERIEL DE CONSULTATION 



Texte : article sur la feminisation, 

Claude Tatilon, revue La Linguistique, 
1995. 



La langue, le discours et 1'egalite. 



La langue, le discours et i'£galite des sexes 

par Claud* Tatiion 




Le point de vue presente dans cette etude est, a la fois, celui d'un 
usager desireux d'amender son propre langage et celui d"un enseignant 
soucieux d'aider ses etudiants (et soi-meme) a s'y retrouver dans Tactuel 
remue-menage de la feminisation en franpais. Pour parvenir a des choix 
linguistiques raisonnables, n convient d'abord de situercorrectement le debat 
en decrivant les differents aspects que prend dans notre langue le sexisme 
verbal ; ensuite, de rechercher des solutions, non pas globales mais 
ponctuelles, a chacun de ces aspects. Un tel programme est ambitieux et 
deborde largement le cadre du present article, dont la seule pretention est de 
debroussailler le terrain en vue d'un travail qui reste a faire. A faire 
d'urgence : les trop nombreuses tentatives de feminisation sauvage, qui n'ont 
pourelles que la caution d'une grande bonne volonte, desservent plus qu'elles 
ne servent la juste cause de I'fegalUe sociale des sexes en proposant toutes 
sortes de formulations fantaisistes, voire ridicules (du genre : « Bienvenue ! 
Cet atelier est ouvert a tous/tes et peut accueillir 15 participants/es » ), qui 
parasitent la communication et perturbent les esprits. 

Qu'il me soit permis d'ouvrir le debat par une affirmation tres 
largement admise et dont la validite apparaftra clairement, je 1'espere, au fil 
de cette etude : le sexisme verbal existe bel et bien. fl est le fruft d'une vision 
du monde patriarcale sur laquelle, selon Pierre Guiraud, <c se greffe toute une 
semiologie des sexes 1 qui fait de I'homme le detenteur de la "puissance", de 
^Intelligence", de la "volont£", de la "d§cision" en face de Tlmpulssance", 
de rirrationalite", de la "passivite", feminines. »2 Jetant un pont entre le 
monde et le langage, ce meme auteur ecrit encore que « la femme est objet et 
patient par excellence. Ce statut semiologique reflete et souvent determine 
son statut social et economique dans notre culture ; son alienation, sa 
devalorisation et cette condition de femme-objet que les mouvements 
feministes ont beau jeu de denoncer. Car 11 est clair que la femme est un objet 
: objet sexuel, objet §conomique et juridlque, objet grammatical qui en fait le 
complement d'objet de tout verte transitif et le patient de toute action. » 3 
Voila mises au jour les recines du mal. 



Mais ou le rencontre-t-on, le sexisme verbal ? Vous ouvre2 votre 
journal, vous tombez sur ce fait divers : 

«M. et Mme Jean Dupont, les propnetaires du Grand Caf^ ont 
eti attaqu£s, hier soir, en rentrant a Uur domwile par trois 
camhrioUurs qui en sortaient apres avoir fait main basse sur des 
bijoux de garandfc^valeur et une important* Somme d'argen-r. Cette 
rencontre inopinee a valu a 3a planiureuse caissiere du Grand 
Ca#, (sumommge "le Buste" dans le quartier Saint-Denis^ de 
subjr les assauts r&t&rfe des irois gaiilards, yaincus par ses 
appas tandis que monsieur, cocassament fic?3€ au lit conjugai, 
etait le temoin forU et , , , des exploits de madams- -> 

Sensibilise par une campagne antisexiste persistants, vous vous indigne2 
a juste titre d*un humour d'aussi mauvais gout. Puis, vous livrant a une 
relecture attentive., vous demasquez sans grande difficult* les ressorts 
linguistiques (lesicaux surtout) de la devalorisation feminine, contre laquelle 
on vous a souventmis en garde : termes d'adresse (ume Jean Dupont), ordre 
des participants (m, et Mme), description suggestive de la victime 
(plantureuse, "le Buste", ses appas), emploi Sarcastique du mot exploits, 
attenuation de la culpabilite des agresseurs (vaincus par *es a PP as) auxquels 
le texte donne sournoisement le beau role (i«* assauts- reitSr&s des trois 
gaittards). 

Dans un second journal, vous lisez cette autre version du m§me fait 
divers : 

<f.Bier soir, vers minuit, rtntr&ni chez lu5 en cQmp&$nie de son 
epouse apres une longuc journee de 3abeur, M. Jean Dupont le 
sympathlquc propri&aire du Grand Cafe, a sauvagemen't He. 
attaque p&r trois c&mbrlolturs venus "visiter" son domicile. 
Molest? puis ligote au pied de son lit, M. Dupont a du, par-dessus 
le marche, assister hvrrifte au triple viol de son infortunee 
epouse. Les malfaiteurs se sent enfuls en emportant.., » 

Derechef, vous vous indlgnez. Mais non sans remarquer que, cette fois, !a 
charge sexiste a pris un tout autre tour. Celui de 1'exclusion discursive. 11 est 
clair, en effet, que le paragraphe est arrange de meniere a* transmettre une 
vision androcentrique de Vevenement. Et, a en croire la mise en scene 
textuelle, un viol serait plus douloureux 6 voir qu'e subir ! 

Pourtant, a premiere vue, il n*y a plus ici de marque linguistique 
deprecative ; Mme Dupont est, a regal de M. Dupont, mentionnSe deux fois 
dans le paragraphe ; elle est mime gratlfiee d'une §pith§te compatissante 
On/ortunee). A y regerder de plus pres cependant, vous vous apercevez que la 
syntaxe la subordonne a son man : alors que ce dernier se trouve au centre de 



3 
construction des phrases reletant regression (il en est le sujet grammatical), 
elle occupe une position marginale, etant releguee dans des expansions 

SeCOndaires (en compa^m* 4e sort a'pcuse, du -triple viol de son itrfortuncc 
spouse). 

II y aurait beaucoup a dire d'une telle analyse comparative 4 . Mais, tout 
de suite, une remarque de prime importance : ce qui compte pourreduire le 
sexlsme verbal, e'est moins d'epurer le materiau que la langue met d notre 
disposition que d'en contrfller 1'usage. En d'autres mots, le lutte centre le 
langage sexiste doit se mener sur deux fronts, celui de la langue et celui du 
discours. 11 est imperatif, en ef f et, de ne pas confondre contreintes de langue 
et choix de discours, de bien les dif ferencier dans 1'analyse des problemes, 
puis dans la recherche de solutions. 



Sur le plan du discours, trois comportements langagiers oppressifs 
sont a distinguer. 

1. La domination conversotionnelle. Elle consists a monopoliser 

la parole : parler longtemps, interrompre frequemment, faire taire en parlent 
plus fort, garder le controle des sujets de conversation en les developpant ou 
en les changeant a son gre... De nombreuses enquetes americaines tendent a 
montrer que, des 1'age scolaire, les garcons sont meilleurs que les filles a ce 
petit jeu 5 . 

2. Les formulations tendancieuses. Elles reinvent de choix expressifs 
volontaires (cornme les exploits dc madame du premier fait divers laissant 
perfidement entendre que la victime a pu trouver 1'aventure agreable, ou 
encore la focalisation syntaxique du second mettant en vedette le man) ou 
involontaires (subconscients ?) conrime c'est sans doute le cas de l'exemple 
suivant qui provient du texte de presentation du Petti Robert, edition de 

1 977 : « il s'agit de fournir a tout lecteur les instruments de pensee et 
depression les plus elabores : I'agriculteur, le travallleur manuel, la 
menagfcre [sic] ou le syndicalists ont fevidemment droit aux m§mes 
instruments culturels que l'avocat et le medecin. » La presentation de 1978 
corrige ainsi le tir : « II en est de meme pour les utiliseteurs professionnels, 
dactylos, secretaires, redacteurs et redactrices, instituteurs et professeurs 
(...) le grand public... » 

3. Le langage du mepris. C'est sans aucun doute le comportement verfcal 
le plus voyant et le plus agressif. II consists en 1'emploi de cliches sexistes 
CSois belle, et tais-toi !", "Toutes les mfimes I", "Elle cause, elle cause, c'est 
tout ce qu'elle salt faire 1") et tTunit§s lexicales dfcpr&cfatives ou 
diffamatoires kux\W$ depute,\m mafle-couche-toHS.wte tongue de bette- 
rr/era.). Preparant son DJctlormwre froifque (Payot, Paris, 1978), Pierre 
Gulraud releve plus de quinze cents designatifs de la femme qui sont 

« degredants et devalorisants dans leur presque totalite. Entre autres choses, 



la f emme est un ustensile : marmfte, vase, pot, pot de cbambre, etc., harnais 
que Von fcurbit, tsmbourw* Ton bdt, etc. Or, ces ustensiles ont une valeur 
d'usege dont la principele qualite est le neuf et la nouveaute. Dans le cos de lo 
relation sexuelle, la satiete du sujet et la degradation de l'objet entrainent la 
devalonsation de ce dernier. »* Marina Vaguello, dans Les mots et /esfemmes, 
propose el le aussi de bons exemples : « Une femme galanie est une femme de 
mauvaise vie, un hmmegalsnt est un homme bien £lev§ [...] Une femme 
savante est ridicule, un homme savant est respecU U fiSIe peut se dire 
aussi bien de Thomme que de Vanimal, sans etre pfcjoratif, au controire. » 7 
Mais fsmstte, attribue a une femme, est un terme de denigrement ! Comme s'il 
existait une regie semantique sous-jecente investissant l'homme d'une valeur 
positive, la femme d'une valeur negative. Ou Ton retrouve la « semiologie des 
sexes »... 

Si, dans ce troisieme cas de figure, je rapproche - sans les confondre - 
plan du discours et plan de la langue, c'est moins pour me menager une 
transition avec ce qui va suivre que parce que le mepris verbal, qu'11 soit 
phraseologique ou lexical, est theoriquement parlant un mal facile a guerir : il 
suffit de s'abstenir d'en user - ou mieux encore, de rehabiliter, de revivifier 
par des ernplois non equivoques certains mots pejores par un usage 
rnalveillant ; rien ne s'oppose a ce qu'on rende par exemple a femme savant f e 
ou a professkmneUe leur sens propre. Mais change-t-on facilernent les 
mental Ues ? 

En definitive, les abus et hearts de langage dont les femmes font les 
frais ne sont pas dictes par le structure de la langue ; ce sont des contenus 
conceptuels qui relevent entierernent de la psychologie des individus, soumis 
a une vision du monde segregationniste qu'ils ont interiorisee des 1'age tendre 
(sous la forme d'une "semiologie des sexes") et qui leur dicte leur conduite 
d'humains males ou femelles. On rejoint ici la notion de "genre", qui 
appartient a 1'anthropologie sociale. 



En abordant le plan de le langue, II est indispensable de s'attaquerde 
front a une confusion tenace entre trois notions distinctes : le genre 
socioculturel/le sexe biologique et le genre grammatical - confusion qui 
brouille plus d'un raisonnement. Indispensable de distinguer ces notions et, 
surtout, d'examiner comment checune s'inscrit dens le materieu de le langue. 

Le genre socioculturel et le sexe biologique sont des reelites 
observables, des elements du monde sensible. Si je refuse, per manque de 
competence, d'entrer dans le debat scientif ique du sexe (biologique ou 
gen§tique ?), Je puis dire tout de m§me, avec une assurance toute emplrlque, 
que je sais "en gros" ce qui difffcrencie la femme de l'homme. Le genre 
socioculturel, moins evident, est d'opprehension moins facile ; il requiert une 
reflexion, des lectures. Par exemple, celle du Genre vernaculaire d'lvan lllich, 



5 
qui propose celte explication : « Le genre est quelque chose d'autre, et 
quelque chose de plus que le sexe. II traduit une polerite sociaie en soi 
fondamentale, et distincte entre deux lieux, entre deux moments. Ce qui se 
fait, ou ce qui ne se fait pas, differe d'une vallee a 1'autre, de meme que les 
f aeons de faire et de dire [..] Chaque culture conjugue les genres a sa fagon 
specifique, au berceau a la tombe. » 8 Poupee et pistolet, couture et football, 
cuisine et voiture, secretaire et P.D.6... je comprends maintenant ce que 
signifie "culture genree". 

Le genre grammatical n'a plus rien a voir, theoriquement, avec le monde 
extralinguistique ; le terme represente une notion linguistique purement 
arbitrate (pourquoi le table et le bureau ?) qui ne renvoi e a aucun referent : 
une personne peut etre un homme, un etre humain une femme, tout comme un 
mannequin ; un mouton, une girafe peuvent etre male ou femelle (combien 
1'ignorent ?). Mais, en pratique, la plupart des gens font un rapprochement 
"naturel" entre genre grammatical et sexe ; a rinstar de La Fontaine, ils 
concoivent le genre cornme motive, imaginent une "sexuisemblance" : « Ma 
Commere la Carpe y faisait rrn'lle tours Avec le Brochet son Compere... ». 
D'ailleurs, les "noms de choses" n'entretiennent-ils pas le mythe lorsque, 
pour des realites grandes ou pesantes, ils portent le genre masculin, et le 
feminin pour des realites de moindre importance : chaise -fauieuil, lampe - 
lampedaire, mer- ocean, fleuve -riviere ? La langue frangaise, qui a evolue 
dans une perspective d'homme au cours de son histoire, favorise la 
representation masculine. Dans nmagination de bien des locuteurs, le genre 
grammatical est porteur d'une valeur de sexe : le masculin Mat. masculus, 
male) est connote comme "virir, le feminin (<lat. femine, femme) comme... 
"feminin". La semiologie des sexes est aussi inscrite dans les mots. 

il y a done grand inters!, pour parler du frangais, a utiliser une 
terminologie qui soit sans ambiguite : sexe, genre (exclusivement 
grammatical) et differenciation socioculturelle des sexes. Cette derniere 
notion, contrairement aux deux autres, n'interesse pas la langue directement. 
Le genre, en fran^ais, est une propriety morphologlque intrlnseque des noms ; 
chaque nom a le sien, masculin ou feminin 9 - On ne choisit pas le genre de ricit 
ou tihistoire, ou de personne, ou de girafe; la langue a deja tranche. Pour le 
sexe, il y a choix : on choisit lionne plutot que lion pour des raisons 
referentielles 10 , Finalement, qu'est-ce qu'on peut dire du "sexe" d'un point de 
vue strictement linguistique ? D'abord, qu'il est un sens referential, e'est-a- 
dire revocation, au moyen d"une forme linguistique, d'un element appartenant 
au monde sensible. Que ce sens referentiel recouvre trois significations : 
"mSle", "femelle", "sexue" (sans distinction). Et qu'il est porte soit par une 
forme independence, qui lul est exclusivement r§serv§e - le sufflxe -esse de 
princesse ou ifgresse - soit par une forme regroupant d*autres traits de sens 
- Scalier, "etre humain" + " male" + "frequentant une ecole" + "jeune"; sour. 
"etre humain" ♦ "ne des mimes parents" + " femelle" ; personne : "§tre 
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humain" + " age el sexe indifferents ". Quant ou gej?d$rfo 1'anglais, il n'a 
aucune existence linguistique, ni lexicale ni morphologique. On peut en parler, 
bien sur. analyser la notion, la definir (differenciation socioculturelle 
afferente au sexe biologique), la commenter, comme n'importe quelle autre 
realite extralinguistique. Mais, du point de vue de la langue, elle reste sans 
inscription monemique ou morphologique 1 *. 

Dans la langue francaise, la superiorite du masculln (le genre 
grammatical) sur le feminin, decretee par le "bon usage", se menifeste de 
cinq manieres, qu'il convient d'evoquer rapidement. 
1. L'emploi du masculin generique. 

« L'homme de la prehistoire envahit la Terre, en occupe tous les 
domaines. II maitrise la nature, domestique les animaux... » 

Notre obscur ancetre. maillon decisif de revolution humaine, aurait-il 
pu - sans la femme - transmettre le relais a notre aieul, l'homme de 
VAntiquite ? Puis, celui-la a l'homme moderne ? Et ainsi de suite jusqu'a 
nous; l'homme contemporain au seuil du troisieme millenaire ? Le linguiste, 
qui ne saurait sous-estimer l'importance sociale et psychologique de la 
communication verbale, n'a pas de mal a comprendre que de nombreuses 
femmes puissent s'of fusquer d'un parler sourd-muet qui accredite leur 
occultation sociale. En outre, ftomme est un terme ambigu parce 
qu'embivelent : tantot terme speclfique (le male humain), tantot terme 
generique (Fhumanite). 12 

Mais X homme generique n'est pas une f atalite, on pourrait eisement en 
restreindre 1'usage 13 a certains emplois scientifiques (l'homme prehistorique 
precisement, L'homme, cei incormu ... ) 14 dont tout le monde ou presque 
s'accommoderait d'autant plus facilement que le terme ne donnerait plus lieu 
a d'autres emplois generiques brouillant la realite sociale contemporaine, 
comme c'est le cas des "droits de l'homme et du cltoyen" (expression 
exclusive h son origine) 15 ou de certaines offres d'emploi dans lesquelles les 
femmes ont bien du mal a se retrouver 16 . 

L'usage du masculin generique s'etend i beaucoup d'autres termes : « Le 
cJ)entt%\. roi. », « Le promeneur essez intrepide pour s'aventurer jusque-la 
decouvrira a ses pieds... », < Pour s'inscrire, V itudidnttexn... ». Cet usage a 
pour lui le merite stylistique de la concision (les formes masculines sont en 
majorite plus courtes que les feminines). Par ailleurs, lorsqu'on le juge 
necessaire, le masculin generique peut Stre adouci par un plurie.l (les 
etudlants devront... ), plus incluant, ou par une substitution lexicale (les 
droits de la personnel 7 ou encore par ^utilisation fonctionnelle de certaines 
constructions s'ecartant de la norme {quelqi/'unfoni on ne sail pas si eJJa.. ). 
2. L'accord au masculin pluriel 
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L'accord en genre des determinants du nom et, sous certoines 
conditions, du participe posse est une controinte de le longue froncaise. 
Lorsque, dans un enonce, des noms de genre different sont coordonnes, l'occord 
se fait au masculin pluriel et les eventuels pronoms de rappel prennent aussi 
la forme du masculin pluriel. 

Le petit gargon et ses trois grendes sceurs sont partis se promener. 
1LS ont prfs, joyEUX, le chemJn de la foret. 

Cette regie dosage est souvent taxee de sexisme ; ce qui ne semble pas 
exegere lorsqu'on lit certains commentaires de grernmairiens, tel celui-ci 
provenant-des Pemargt/es sur la Jangue franpaise de Vaugelas : « Le genre 
masculin, etant le plus noble, doit predominer toutes les fois que le masculin 
et le ferninin se trouvent ensemble. » La semiologie des sexes est aussi 
inscrite dans le discours metalinguistique. 

L'accord au masculin pluriel a tout de m§me pour lui d'etre §conomique, 
les formes masculines etant en general "non marquees". Et puis, par quoi le 
rernplacerait-on ? Par un accord au ferninin pluriel, simple renversement des 
roles ? Cette solution serait tout aussi inequitable, moins economique et, de 
plus, perturbatrice. Un accord d'"importance w , variant avec le referent 
"prioritaire", ccnstituereit-il une meilleure solution ? Determiner la priori te 
ne serait pas toujours une tache facile (Jean et Cecile sont parti-?). Laisse a 
la discretion de 1'usager, l'accord serait sans doute une source permanente de 
confusion. Un "accord de proximiti" 18 (Jean et Marie sont partiES. Marie et 
Jean sont portiS.) ? Peut-etre. En attendant, la regie actuelle passe mieux si 
on la prend avec une pincee d"'arbitraire du signe". Trouve-t-on vraiment a 
redire a l'enonce ci-dessous ? 

Toutes les assiettes et un wem ont ete cassES dans la 
chute de la caisse. ILS devront §tre remplacl-S. 

La langue est avant tout convention, et il est bon de garder & Vesprit que, le 
langage fonctionnant a partir d'un f aisceau d'habitudes acquises tres tot, une 
trop grande acuitfc m§talinguistique nuit toujours a* son bon fonctfonnement 
3. La prfcseance du masculin. 

Marie et Jean ou Jean et Marie ? La liberte de choix est ici tres grande, 
meme si Ton a parfois evoque un ordre "naturel", evidemment favorable h 
1'homme, et si la presence du masculin semble predominante {man et femme, 
messieurs-dames, fr&reet sceur. Monsieur et Madame Untel Paulet Virginie), 
11 serait tout de mSme raisonnable de se donner des critfcres objectifs, lifes a* 
l'euphonie (volume phonique et d'enchalnement phonematique) 19 ou a* la 
commodite syntogmatique : le guide Pour un genre a part entiere recommande 
qu'en cas « d'accord grammatical, l'accord devant se faire au masculin 
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pi urlel, on plecera le nom masculin pres du mot a eccorder. Exemples : Les 
premiers electeurs et e/ectr/cesl.) les artfsanes ei les artisans souvent 
couregFLfX » 20 

4. Le refus de l*epic6ne. 

Refus born$ : Madame le Premier Ministre 1? 

Mais definissons d'abord 1'epicene francais comme un nom qui, ayant un 
signtfiant invariable, varle en genre sulvant le sexe de la personne qu'il 
designe : tm ou ma enfant, &A%, artiste, comptaMe. pfiHosopfa. « II avait un 
joli nom, mon guide : Nathalie, Nathalie... », chante nostalgiquement Becaud. II 
est vrai que, dons ce cas precis, « Elle avait... ma guide... » §viterait certes 
le decrochage du genre mais, du meme coup, affaiblirait stylistiquement 
1'enonce en le privant d*un malicieux effet de surprise. En revanche, dans 
1'usage linguistique quotidien, la guide ne ferait probleme que pour les 
esprits refractaires aux innovations. De nombreux termes appartenant au 
vocabulaire socioprofesslonnel pourraient ainsi, par le biais de 1'epicene, 
venir conforter la lutte pour requite sociale : cap/ta/ne 2 \, chef, juge, neta/re, 
p&xtre. p&etR.. La resistance a 1'epicene me semble tenir surtout au fait qu'il 
existe en francais un tres grand nombre de couples de derives pour designer 
des professions communes aux femmes et aux hommes (tot/cher-MJCftere... ) 
et que, partant, il semble "anormal" (toujours la semiologie des sexes) d'avoir 
une meme forme pour les deux sexes. 

5. La formation "masculinocentrique" des synthemes nominaux 
(noms derives et composes). 

Pour sa creation lexicale, le francais a recours beaucoup plus 4 la 
derivation qu'e la composition. La tendance est propre a toutes les langues 
romanes. Le derive feminin s'y obtient tres souvent par suffixation de la 
forme masculine, prise pour base : meitr -esse, princ -esse; ce qui fait de la 
forme feminine une particularisation de la forme masculine. II convient aussi 
d'observer qu'a cote de cette derivation unilateral (ou seul le terme feminin 
est un derive) il existe aussi une derivation alternee, tres productive, qui 
s'effectue $ partir de bases non sexuees : banqu -ferZ-f&e, epic -iarZ?&r&.. 
Dans ce second type de derivation, c'est la forme f§minine du suffixe qui est 
la plus longue : ferZfere,, tje/j r). Faut-il s'inqui§ter du phenomene, y lire un 
symbole verbal de la scene biblique de la Creation, ou Eve est issue d'une cote 
d'Adem 22 ? Ou menerait cette croisade ? Quant aux composes formfes de 
lexemes du type fiomme. f&nmeouafda, ils sont relativement peu nombreux : 
fatnnete ftamme* homme d'affaires - d'esprit - de cmfimce^ - depeif/e, - de 
peine, fiomme-$andmcft.;eide decamp, a?de-menagera;sage-femme, 
ma/tresse femme, femmedem&iage, - de t$ta... 

Dans les deux cas, rien ne s'oppose - hormls la tradition, VentStement 
et la mauveise foi - h ce que les abus soient corrig§s : pourquoi le 
terme ambassadrice devrait-il designer une fcpouse d'ambassadeur alors qu'il 
y a, aujourd'hui, de nombreuses femmes qui occupent cette fonction 
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diplomatique ? heme raisonnement pour consuls, co/oneHe, g&ierdle, 
mairesse, presidents.. Pourquoi pas femme d'affaire, deconfiance, voire de 



>1( ... 



ou sandwich? Acceptons, promouvons ! tous le$ chengements qui 



accroissent Vautorite de la parole, qui servent sa precision en lui permettant 
de mieux dire la realite contemporaine. 



Quelques reflexions cursives pour terminer. 

1. Notre langue, elle oussi, a besoin d'etre def endue - dans 1'interet des 
femmes comme dans celui des hommes. Done, pas d'integrisme linguistique ! 

2. 11 faut clairement distinguer entre une pratique feministe et un usage 
ordinaire de la langue. La premiere est le fait de militantes se livrant 
volontiers, par leurs ecrits, a de veritables "manifs" du discours - voire 
(pour quelques extremistes ne reculant devant hen pour mettre leur cause a la 
une) a de violents actes de terrorisme linguistique. Le second, 1'usage 
ordinaire, doit avoir pour premier souci la clartfc de la communication. Souci 
nullement incompatible avec le louable desir d'"humaniser" la norme en la 
debarrassant de ses desobligeants prejuges. 

3. Des differences importantes separent le frangais de 1'anglais. On doit 
toujours les garder a Vesprit, surtout lorsqu'on trouve seduisantes certaines 
solutions pronees par les feministes americaines ou canadiennes-anglaises 
pour epurer le discours : leurs solutions sont rarement les notres. La langue 
francaise (a cause de son genre incontournable et de sa d§rivation 
omnipresente) favorise la feminisation ; la langue anglaise (a cause de 
Vabsence d'accord a Vinterieur du syntagme nominal, du grand nombre de noms 
epicenes - spent, author, clerk, director, nove/ist, patron, student, - et de la 
haute frequence de Velement man dens les composes - businessman, 
chairman, congressman, layman, mailman,, policeman ; mankind, manhood, 
manpower.,.) connait a peine la feminisation (empruntee le plus souvent aux 
langues romanes et ressentie comme superflue, ridicule voire desobligeante : 
hacheforette, doctress, majorette, poetess, suffragette.. ) et favorise done, 
tr§s nettement, la neutralisation. 

4 L'arbitraire du signe linguistique est un mecanisme essentiel au bon 
f onctionnement de la communication verbale. 11 est tout a fait exceptionnel 
qu'on evoque un bourreau lorsqu'on dit par exemple de quelqu'un qu'il a 
« tranche dans le vif du sujet ». 

Hon "mot de la fin " sera ^Inspiration sfcmiologique : pour qu'un signal 
(de non-sexisme, par exemple) soit efficacement §mis parun message verbal, 
11 convient que ce signal manifesto un certain degr§ de redondance et dans la 
lettre (langue) et dans 1'esprit (discours) du message. Mais il n'est pas du tout 
necessaire que le signal apparoisse a tous les points possibles du message 
(« Tous/tes les correcteurs/rices sont pries/es de... Ils/Elles... »). Au 
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contraire, une surcharge du signal ne peut que nuire a la bonne transmission 
du message en emoussant son pouvoir de penetration. 



NOTES 



1 . Cette "semiology des sexes" trouve une eclatante illustration sur un mur de la station de metro 
Assemble Nationale, a Paris, ou est peinte une fresque represented des silhouettes multicolores. 
Genial sgmbole du suffrage unwersel. Qui mais,toutes les silhouettes sont... masculines ! La meme 
ideologic s'applique au langage : on lira avec interet lea femms et le hngage (PUF, Paris, 1 985) 
de Yerena Aebischer, ouvrage traitant de la pretendue propension qu'ont les femmes au bavardage. 
Dignes aussi detention, les travaux d'Anne-Merie Houdebine-Gravaud sur P'imaginaire 
linguistique"; en particulier : « Elle parlefrancaislapresseecrite »(£ePresse:pr$dvit, 
prtdvctton, reteptien, Didier Erudition, Paris, 1 989, p. 1 31 - 149) et aussi « Le francais au 
fenvi ni n » ( la lirtgxfstffve, 23-1,1 987, p. 1 3-34) . 

2. lea gr*t sets, PUF, "Quesais-je ?", Pahs, 1983<leedit. 1975), p. 66. 

3. /£;&#?, p.86. 

4. On peut lui reprocher en particulier de s'appuyer sur des textes fictifs plutot que sur des 
documents authentiques. Mais il n'est pas rare, en la matiere, que la realite depasse la fiction. Pour 
s'en convaincre, on lira introduction de Deborah Cameron dans The Feminist Critique ef language 
(Routledge Londres-NevYorfc, 1990) et plus precisement les p.1 6-18, dontje mesuis inspire. On 
lira aussi avec profit Des Itedxteals ffinter$pmlx t b\.ti%t F. Pusch (Suhrkamp, Francfort, 
1984). 

5. Pour des references abondantes et raisonnees, consulter les p. 264-296 de Language, Gender and 
Society (sous la direction de Barrie Thorne, Cheris Kramarae et Nancy Henley, Nevbury House, 
Cambridge, Mass., 1983). 

6. lesgrosmets, p. 87. 

7. Payot, Paris, 1987, p. 142, 144. 

8. Seuil, Paris, 1983, p. 46, 71. 

9. Le genre est un trait morphologique : non pas un reflet grammatical de Vorganisation du monde 
sensible mais un simple sustfrne de classement des subatantifs dans les lengues indo-europeennes et, 
oartant, un facteur de cohesion syntagmatique des divers elements de l'enonce. 

1 L'opoosition entre genre et sexe est tres fortement soulignee par Andre Martinet, en particulier 
dans la Grammairefendiennelledufrangaia (Didier-Credif, Peris, 1 979, 1 .1 6) ou il est dit 
clairement que dans notre langue seul le moneme *f$minin w fait Vobjet d'un choix de la part des 
locuteurs. En revanche, « On ne choisit pas le feminin 6'nisfafre. » Voir aussi aa Syntexe generate 
(A.Colin, Paris, 1985,3.26). 

1 1 . La confusion termi rwlogique est accrue en anglais du fait de la triple acception de gender : 
1 Differentiation socioculturelle afffcrente au sexe Wologique. 2. ( natural-) Sexe. Le mot anglais, 
ostracise" par une norme puritaine, designe surtout l'acte sexuel ( to /to*^*).Onlui prereredonc 
un gender aseptiri. Par exemple, le Faculte des etudes supe>ieures de mon universite fait 
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regulierement circular des statistiques (Jans lesqueltes les etudiants sent classes selon leur "gender 
- mkorfemte". 3. (grsmmttm!-) Genre grammatical. 

1 2 Cette amDiguite n'existe pas en latin ou, a cote du generique tozv, il existe les specifiques w/ 
et mutter. 

1 3. Sens cependant verser dans le ridicule consistant, par example, a changer les paroles d'une 
cnanson celebre ecnte en 1 956 par Raymond Levesque : 

« Quand les hommes vivront d'amour 
II n'y aura plus demisere 
Et commenceront les beaux jours 
Mais nous, nous serons morts, mon frere. ». 
Chanson chantee souvent, depuis peu, en substituant "humains" a "honsmcs". 

1 4. Et encore ! on peut faire mieux : le Musee de 1 'Homme d*Ottava, en faisant peau neuve et en allant 
s 'installer de 1'airtrc c5\h de la riviere en sol quebecois, est devenu le Musee des civilisations. 

15. Victor Hugo :« II yadescitoyensjl n'ya pas de citoyennes. C'est unetat violent, il fautqu'il 
cesse. » Pierre- Joseph Prudhon :« La femme[...]estinferieuredevar,trhomme : unesortede 
moyen terme entre lui et le regne animal » Henri Second : « Les droits politiques, c'est comme 

qui diraitles moustaches et la barbe intellectuelle ;unefemmea barte,est-cejoli ? » Les citations 
ae ce genre abondent dans le captivant article de Christine Klein-Letaud intitule « A la conquete de la 
Bastille des femmes ; les femi nistes franchises au XIXe siecle » ( Parties rttettts, sous la di rection 
de Marguerite Andersen et Christine Klein-Lataud, Les editions du rerr.ae- menage, 1 992>. A lire 
d'urgence. 

1 6. L 'analyse d'un corpus d'offres d'emploi (celui de I Express / f&izsir, supplement du 7 au 13 
nov. 1 99 1 ) a donne des resultats edifienta : dans la rubrique "Special commerciaux" (emplois de 
moyenne importance) sur 112offres 18sonte9sliteires(H/F),84plu3oumoinsneutre3("un 
poste de responsible... cette personne"), 1 nettement exclusives ("Homme de dialogue, vous...", 
"Performant, bon vendeur, vous...", "battant et fortement motive, voss_") ; dans la rubrique 
"Manager", 1 1 offres de postes de di rection - tous exclusifs ("un honme d'action a fort cherisme", 
"un hommede terrain... d'action... de communication", "veritable patron d'entreprise"). 

1 7. Formulation adoptee par le Canada. 

1 8. Ou de voisinage. Le latin connait ce genre d'accord, au singulier, pour 1'edjectif epithete : tr&r 
g$udivmqoe maximum w maximus ardor etgtudivm. 

1 9. Volume phonique : rejet en seconde position du groupe rythmique comportant le plus de syllabes 
("cadence majeure"): Jean- Paul (2) / et Marguerite (4), Jeanne (l)/et Jean-Marcel (4). 
Eflcnainement phonematique : en seconde position, le terme donf les phonemes sont les plus lonas ou 
les plus posterieurs ;evitement del'hiatus : £ric et Danielle, Lili et Loulou, Michel et Raoul, uiseet 
Francois. Voir ce que Claude Haqege appelle la "loi du second lourd" ( I 7»mm & partfas, Fayard, 
folio/essais, Paris, 1986, p, 244-46). 

20. Les Publications du Quebec, Quebec, 1 988, p. 1 0. 

21. A proposdece mot, lire Vanalysede Marina Yeguelloi ntitulee« L"e1*rgissementducepiteine 
Prieur » dans En*awtanip*rfcrl4langut t %t'ti\ t HT\% t 1991, p. 18-24. 

22. II est clair que la "semiologie des sexes" a, au cours 6tt siecles, fortement infl uence la reflexion 
metatinguistique et, par contrecoup, 1 'evol ution de la tongue elle-meme. Durent tout le Moyen Age, le 
recit de la Creation, qui fait d'Eve une derivation d'Adam, a etc accepte argent comptant,ainsi que le 
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myth* d'unelangue "edamiqu*". Depmsja predominance dvi maaculin grammatical (en particulier 
cans la formation des derives) a ete moulte fois expliquee, avec beaucoup de legerete, comma un 
aspect de la Creation. « This gross distortion of the male 'giving birth' to the female is an archetypal 
example of false naming bu males. » (Dale Spender, MmMs& titigusgt, London, 1 980, p. 166). L« 
references sont nombreuses : voir dans GrsmmsrMtften&r de Dennis Baron', les chapitrea I et II 
intitules "Tte Mark of Eve" et "Eve"s Rib" (Nev Haven and London. Yale Univ. Press, 1956). 
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Le personnel et les agents en assurance de personnes de I'agence 'Dolbeau 

se feront un grand plaisir de rencontrer leur distinguee clientele 

lejeudi 22 decembre prochain._ 

Cettejournee «portes ouvertes» sera une occasion privilegiee pour le personnel de I'agence 

bn ses meilleurs voeux en ceite periode de rejduissances. 
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Dre Isabelle Sirard 

La Dre Isabelle Sirard, optometriste, 
est heureuse de se joindre a Vequipe 
du Dr Gaston Rivest pour ojfrir ses 
services dans le domaine des soins 
oculo-visuels. La Dre Sirard a obtenu 
son doctoral en optometrie a VUniver- 
site de Montreal en 1989. 

La Dre Sirard se fera un plaisir de 
vous recevoir a la , 

. Clinique Visuelle de Saint-Felicien 
au Carrefour Saint-Felicien 
■ - 679-2522 

ainsi qu' a la 
Clinique Visuelle de Dolbeau 
aux Promenades du Boulevard 
..-.-■ 276-0531 

• Examens oculo-visuels 

• Enfants, dge a" or 

• Lentilles corneennes 

• Orthoptique, reeducation visuelle 

• Soins a domicile 

{Public dans le journal Le Point le 27 
aout 1995.) 

661 60-27 .08.95 
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NOUVELLE VETERINAIRE 




Dr Chantal Allinger 



Les docteures Guylaine Leclerc et Josee Duranleau sont heureuses d'annoncer a toute 
la population l'arrivee d'une nouvelle veterinaire en la personne du Dr Chantal 
Allinger. 

La docteure Chantal Allinger est originate de St-Bruno-de-Montarville et est graduee 
de la Faculte de medecine veterinaire de l'Universite de Montreal a Saint-Hyacinthe en 
1990. Suite a quelques annees de pratique a Quebec, elle entreprit de parfaire ses 
connaissances en nutrition animale en travaillant au sein d'une compagnie fabriquante 
de nourriture de petits animaux. On peut rejoindre la docteure Allinger: 



991. boul. Hamcl. St-Fehcien "Tel - : 679-2665 

CUNIQUE VETERINAIRE DOLBEAU 

372, 8e Avenue, Dolbcau Tel . : 276-831 O 

i 

749. St-Cyrille, Normandin Tol- : 274-5050 
Service d'urgence 24 heures / 24: 679-2665 ou 6 79-6351 {ce\\.\ UZT2 




Attendez-vous a plus 



RECONNAISSANCE D'UN SERVICE DEQUALITE 

M. Gerard Landry, directeur general des ventes par .catalogue pour 
la region du Quebec, tient a soulignef la qualite des agents Sears 
qui se distinguent par. leur service efficace et. leur courtoisie face k 
laclientele. ';■' V ; . 

Nous nous presentons 1' agent gagnant du troisieme trimestre'94 
dans votre region. 




f 

Mme Jeanne Savard, agent de vente par catalogue 
au 319, rue Fortin, Girardville 
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Rdsanne 
Simarrd, agent 
276-5766 

219, rang Saint-Joseph 
Mistassini 
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Rosanne 
Simard; agente 
276-576$ 

■219, rang SainfcJoseph 
Mistassini 
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Je pars avec vous 

Depart I e 17 mars, . 
jusqu'au 31 mars 



Republique Dominicaine 



Hotel administre pap des Quebecois 
' (tout Indus) 

Depart de Mistassini en autobus pour Quebec [inclus) 

Reservez avant le 24 fevrier 

Bienvenue a toutes et a tous! 
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1741, rue des Pins, Dolbeau 
... , " 276-1573 



Use 

Lalancettc 

courtiere en 
assurance x 
de personnes 



Yves 
Rochefort 

courtier en 

assurance 

de personnes 






Rousseau & Girard voiis offre ■ Poppoitunite' de passer a 
Poffensive avec rios options REER:- ,. - 

- option a interet garanti pour garantir votre securite 

ou 

- option fonds de placement pour maximiser votre rende- 
ment 2 long terme 

- plan d'epargne systematique . 

- planitication de retraite 

- insaisissabilite des cOtisations 

Si vous voulez que votre sablier soit bien rempli pour la 
retraite, venez nous voir! 



LE.SABLBER DES FINANCES 




A la retraite 
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Mme Iris Lavoie 
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Vers l'egalite 
linguistique 



A I'approche de Tan 2000, la femme 
occupe de plus en plus la sphere publique 
et voit progressivement s'elargir ses droits 
surtous les plans. Pourtant, le domaine lin- 
guistique semble se heurter a reconnattre 
la feminisation comme outil d'enrichisse- 
ment lexical, semantique et syntaxique. 

Poursuivant sa recherche feminolinguis- 
tique depuis une douzaine d'annees, 
I'auteure nous propose un ouvrage bien 
documente qui analyse les aspects 
grammatical et sexiste du discours ecrit. 

Innovatrice, cette recherche expose une ap- 
proche ou la dimension feminine exige la 
reconnaissance linguistique. Cet ouvrage- 
cle represente un document de reference 
qui elargit et enrichit notre vision du 
monde au nom du MATRIMOINE. 

Un memoire ou la feminisation de la 
langue vise l'egalite linguistique entre les 
sexes. Un dossier d'actualite dont les re- 
commandations appelient a une reflexion 
tant individuelle que collective vers I'emer- 
gence d'une ecriture contemporaine. 



Francoise Marois "* 

est nee a Mistassi- 
ni au Quebec. 

£crivaine, profes- * 

seure, traductrice "; 

litteraire, editrice 

et chercheuse lin- . . ; 

guistique, elle a ■ 

ecrit le texte fran- .. . * 

$ais de la piece 

de theatre D'Une Frangoise Marois, Editrice 

Flamme nouvelle pour I'Assemblee legislative 
en Ontario frangais. Elle a aussi publie le recueil 
autobiographique Coeur de cristal comme au- 
teure. 

Elle a enseigne le francais langue seconde au col- 
lege Glendon de I'Universite York en Ontario et a 
I'Ecole de langue frangaise et de litterature que- 
becoise a I'Universite du Quebec a Chicoutimi. 
Elle a traduit et adapte plus d'une trentaine de 
volumes pour enfants dont la Princesse a la 
robe de papier de Robert Munsch. 

Comme editrice, elle a publie et accompagne une 
vingtaine d'ecrivaines et d'auteurs dont Jean- 
Louis Trudel avec Les rescapes de Serendib 
(1984) et David Simard avec Nouvelles nou- 
velles (1994). 

Invitee au Colloque international sur la recherche 
feministe en francophonie a TUniversite Laval en 
1996, ses travaux respectent la politique linguis- 
tique de l f Off ice de la langue franchise et du mi- 
nistere de I'Education en matiere de feminisation. 



ISBN 2-921404-08-7 



«Le langage n'est pas neutre». 

Therese Moreau, Suisse, 1991. 



ISSN 1198-9424 



«La langue est un systeme symboilque engage dans des rapports sociaux». 

Marina Yaguello, France, 1978. 




FRANCOISE MAROIS 
EDITIONS 



Acheve de photocopier et de relier 

par le Centre de photocopie Dolbeau inc. 

le 9 mars de Van deux mille sept 



Vers Tegalite 
linguistique 



A I'approche de I'an 2000, la femme occupe 
de plus en plus la sphere publique et voit 
progressivement s'elargir ses droits sur 
tous les plans. Pourtant, le domaine lin- 
guistique semble se heurter a reconnaitre 
la feminisation comme outil d'enrichisse- 
ment lexical, s£mantique et syntaxique. 

Poursuivant sa recherche feminolfnguis- 
tique depuis une douzaine d'ann6es, I'au- 
teure nous propose un ouvrage bien docu- 
ments qui analyse les aspects grammatical 
et sexiste du discours eait. 

Innovatrke, cette recherche expose une ap- 
proche ou la dimension feminine exige la 
reconnaissance linguistique. Cet ouvrage- 
cl£ repr£sente un document de reference 
qui Siargit et enrichit notre vision du 
monde au nom du MATRIMOINE. 

Un memoire ou la feminisation de la langue 
vise I'egalitS linguistique entre les sexes. 
Un dossier d'actuaiit6 dont les recomman- 
dations appellent h une reflexion tant indi- 
viduelle que collective vers ('emergence 
d'une 6criture contemporaine. 




Franchise Marois 
est nee a Mistas- 
sini au Quebec et 
elle habite Alba- 
nel depuis 1987. 

£crivaine, profes- 
seure, traductrice 
litteraire, editrice 
et chercheuse lin- 
guistique, elle a 
publie le recueil autobiographique Cceur de 
cristal (1995) comme auteure. 

Elle a enseigne le frangais langue seconde au 
college Glendon (Universite York, Ontario) en 
1982 et a I'fcole de langue franchise et de 
litterature quebecoise (UQAC, Chicoutimi) en 
1989. Elle a traduit et adapte plus d'une 
trentaine de volumes pour enfants dont la 
Princesse a la robe de papier (Robert 
Munsch, 1986). 

Comrne editrice, elle a publie une vtngtaine 
d'ecrivaines et d'auteurs dont le jeune David 
Simard, Nouvelles nouvelles (1994). 

Invitee au Colloque international sur la re- 
cherche feministe en francophonie (Quebec, 
1996), ses travaux respectent la politique lin- 
guistique de I'Office de la langue francaise 
en matiere de feminisation. 



ISBN 2-921404-08-7 



ISSN 1198-9424 



«Le langage n'est pas neutre». 
Therese Moreau, Suisse, 1991. 

«La langue est un systeme symbolique engage dans des rapports sociaux». 

Marina Yaguello, France, 1978. 




FRAN£OtSE MAROIS 



Vers l'egalite linguistique 



TOMEI 




TOME II 




TOME III 


La feminisation comme instrument La feminisation comme outil La feminisation, 


d'analyse sociolinguistique 




d'application pedagogique 




une realite sociolinguistique 


Problematique globale 




Lexique 




Neologismes 


Lexique 




Introduction 




Introduction 


Introduction 




Description du projet 




Materiel de lecture 


Conclusion 




Production 




Tableau de feminisation 


Recommandations 




Textes de feminisation 




Catalogue de 31 matieres academiques 


Annotation 




Synthese 




Tableau synoptique des valeurs sexistes 


Bibliographie 




Publication 
Conclusion 




dominantes vers des valeurs egalitaires 
Materiel de creation 


Annexes 




Bibliographie 




Materiel de consultation 


Tableaux de feminisation 








Materiel de reference 


Documents de reference 




Annexes 




Conclusion 


1 . «La feminisation comme pheno- 




1. Production 




Annotation 


mene sociolinguistique», Office de la 




A. Syllabus 




Bibliographie 


langue francaise et Universite du Quebec 




B. Documents informatifs 






a Chicoutimi, Tome 1, 1 994, p. 279 a 309. 




C. Techniques synectiques 




Annexes 


2. De Grevisse a Marois, revue Rauque, 




D. Textes de feminisation 




I. Syllabus et resumes de lecture 


n°4, Editions Prise de parole, 1987. 




2. Publication 




II. 300 grands noms feminins; 


3. Le fern in in generique, Association des 




A. Stapes de publication 




Lexique de denominations feminines 


femmes d'affaires du Quebec, 1986. 




B. Document informatif 




III. £chantillons de textes feminises 


4. Regies generates de feminisation 




C. Documents publicitaires 




IV. Materiel de consultation 



Pour commander des maintenant I'un ou I'autre des trois Tomes 
_ ou notre edition speciale en un seul volume: 

QUANTITE VOLUME PRIX TOTAL 

x TOME I 90 pages 14 $ 

x TOME II 70 pages 12 $ 

x TOME III 130 pages 19 $ 

x TOMES MMII EN UN SEUL VOLUME 300 pages 

EDITION SPECIALE UNE ECONOMIE DE 10$: 35 $ 

Ci-joint: □ mandat □ cheque sous-total 

Nom: 

Adresse: + taxe7% 

Ville: 

Code postal:. __ + Transport *C,00 $ 

Telephone: . __ 

Telecopies: 

Faire voire paiement au nom de : TOTAL 

Editions Franchise Marois 

295, route du premier rang, ALBANEL (Quebec) G8M 3N1 

Tel.: (418) 276-3090 Telec: (418) 276-089I 



Vers l'egalite linguistique 



A 1'approche de Tan 2000, la femme occupe de plus en 
plus la sphere publique apres avoir ete longtemps con- 
finee a I'espace domestique. 

Le feminisme etant une doctrine quipreconise I'exten- 
sion des droits, du role de la femme dans la societe 
(Petit Robert, 1991), la femme voit progressivement 
s'elargir ses droits et son role de citoyenne. 

Au plan economique, elle veut I'equite salariale; 
au plan politique, elle veut partager le pouvoir; 
au plan familial, elle choisit la monoparentalite; 
au plan matrimonial, elle garde son nom de naissance; 
au plan sociologique, elle opte desormais pour des me- 
tiers non traditionnels. 

Pourtant, elle n'a toujours pas sa place au plan linguis- 
tique. 

En effet, elle enseigne encore que «le masculin I'em- 
■ porte sur le feminin» a I'ecole primaire. 

La mentalite actuelle est encore tres reticente a femi- 
niser quand on parle d'une personne de sexe feminin 
surtout au niveau des titres de fonction. Ex. Ecrivaine, 
professeure, chercheuse. Elle se heurte a reconnaitre 
la feminisation comme outil d'enrichissement lexical, 
semantique et syntaxique. 

La recherche sur la feminisation est lente, difficile, as- 
sumee par les femmes et non subventionnee. 



Chercheuse linguistique, Francoise Marois nous pro- 
pose une approche feminolinguistique avec la creation 
du collectif mixte «illes»\ un tableau de regies gene- 
rales en feminisation 2 , un nouveau paradigme gram- 
matical soit le nombre I'emporte sur le genre 3 . 

Elle nous presente quatre rapports de recherche dont 
les fondements 4 grammaticaux annoncent Emergence 
d'une ecriture contemporaine feminisante 5 dans ie 
Tome I. 

Le Tome II 6 est un projet pedagogique qui encourage 
la production litteraire et la publication de textes femi- 
nises. 

Quant au Tome HI 7 , ce dernier ouvrage denonce le 
sexisme comme apprentissage scolaire par le biais de 
trente et une matieres academiques 8 . Nous y retrou- 
vons aussi du materiel de creation afin d'illustrer la 
pensee de cette recherche ou la dimension feminine 
exige une visibility 

Cet ouvrage est un document de reference qui elargit 
et enrichit notre vision du monde au nom du 
MATRIMOINE. 

Un memoire ou la feminisation de la langue vise l'ega- 
lite linguistique entre les sexes. 

Un dossier d'actualite dont les recommandations ap- 
pelant a une reflexion tant individuelle que collective. 



1. MAROIS, Francoise. De Grevisse a Marois, revue Rau- 
que, n° 4, Editions Prise de parole, Sudbuiy, 1987. 

2. MAROIS, Frangoise. Le feminin generique, Les Propos, 
Association des femmes d'affaires du Quebec, Montreal, 
1986. 

3 . MAROIS, Frangoise. La feminisation comme phenomene 
sociolinguistique, actes du colloque sur La problematique 
de l'amenagement linguistique (Enjeux theoriques et prati- 
ques), Office de la langue francaise et Universite du Que- 
bec a Chicoutimi, collection «Langues et societes»,Tome 
I, Chicoutimi, 1994, p. 279 a 309. 



4. MAROIS, Franchise. La feminisation comme instrument 
d'analyse sociolinguistique, Editions Franchise Marois, 
Albanel, Tome I, 1994, 90 pages. 

5. YAGUELLO, Marina. Alice au pays du Iangage, Paris, 
LeSeuil, 1981, 207 pages. 

6. MAROIS, Francoise. La feminisation comme outil d'ap- 
plication pedagogique, Editions Francoise Marois, 
Albanel, Tome II, 1996, 70 pages. 

7. MAROIS, Fran?oise. La feminisation, une realite socio- 
linguistique, Editions Francoise Marois, Albanel, Tome in, 
1996, 130 pages. 

8. MOREAU, Therese. Pour une education epicene, Edi- 
tions Realites sociales, Lausanne, 1994, 283 pages. 
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Francoise Marois 
Autrice 



ISBN 2-921404-05-2 ISSN 1198-9424 



Un ouvrage qui presente une langue oil la 
dimension feminine exige une .reconnais- 
sance linguistique visible. 

Un catalogue abrege des matieres academi- 
ques qui denonce le sexisme comme appren— 
tissage scolaire, une annexe des grands 
noms feminins a. travers l'histoire, un 
lexique de denominations feminines et 
enf in, des echantillons de textes femi- 
nises en contexte createur. 

Un ouvrage qui enrichit notre vision du 
monde au nom du MATRIMOINE. 

Un ouvrage ou la feminisation de la lan- 
gue vise l'egalite linguistique entre 
les sexes . 

«Le langage n'est pas neutre*. 
(Therese Moreau, 1991). 

«La langue est un systeme symbolique 
engage dans des rapports sociaux*. 
(Marina Yaguello, 1978). 
LA. FEMINISATION, UNE REALITE SOCIOLINGUISTIQUE 

TOME III 




FRANQOISE MAROIS EDITIONS 



